
 TERRE DES ENFANTS  

3 REVUES PAR AN  
ISSN N° 0292-2061 

 Siège Social:    Association Gardoise TERRE DES ENFANTS  
   110 Route de la Camargue 30920 CODOGNAN 

Email: contact@terredesenfants.fr Site Internet: www.terredesenfants.fr 

 
N 
° 
7
9    
 

E
T
E 
     
2
0
1
3 



TDE N° 79 ETE 2013 

         SOMMAIRE P2 

 
SOMMAIRE 

 
 
Editorial         page 3 à 6 
Compte Rendu Assemblée Générale    page 7 
Election du Comité d’Administration    page 8 
Rapport financier        page 9 à 11 
Budget 2013        page 12 et 13 
 
Burkina Faso        page 14 
 Assemblée Générale Démisé Yelé    page 17 
 Centre social de Dédougou     page 20 
 
Madagascar 
 Conteneur 2013       page 22 à 26 
 Mission Dominguez      page 27 à 29 
 Mission santé       page 30 à 33 
 Réussites        page 34 à 36 
 Situation générale      page 37 
 Vie quotidienne       page 41 
 News         page 43 
 
Roumanie         page 44 
 
 
Groupes 
 Boisseron        page 46 
 Garrigues Ste Eulalie-Collorgues    page 47 
 Uzès         page 48 
 Vergèze 49        page 50 
 
Réunion Régionnale       page 53 
 
Un Mariage Forcé       page 55 
 
Appel au secours pour Katia      page 58 
 
Infos Manifestations       page 60 
 
 



TDE N° 79 ETE 2013 

EDITORIAL P3 

EDITORIAL 
    

L’Assemblée Générale est chaque année l’occasion de nous retrouver, de 
faire le point, de nous encourager avec les progrès de nos actions. Tou-
jours des progrès, depuis bientôt quarante ans ?  

Comme dans toute entreprise humaine, on peut connaître des difficultés : 
Par exemple avec les personnels : accidents, maladies, mésentente de 
certaines équipes. Cela ne doit pas nous décourager, car on ne peut pas 
s’attendre à travailler avec des « saints ». Plus on recrute, plus on ren-
contre des personnes aux motivations diverses. Sans vouloir tout excuser, 
il est vrai que la vie est extrêmement difficile dans les pays où nous travail-
lons, sinon… nous n’y serions pas, et, si la générosité et la probité existent, 
le climat général pousse aussi au profit personnel …. On doit donc exercer 
une vigilance, et réguler. Nous ne sommes pas tous des DRH doublés 
d’ethno -sociologues, mais avec notre sincérité, et du travail d’équipe, nous 
franchissons les obstacles, nous avançons !  

Un autre défi s’est présenté à nous : le renouvellement des responsables  
pour la comptabilité, pour organiser le conteneur.  Avec l’engagement de 
Thérèse Buchot, avec l’aide des groupes, le relais a été transmis, et les 
« anciennes » peuvent prendre un repos mérité.   

Nous vivons aussi, chaque année, des épreuves avec les enfants : mala-
dies graves, décès, échecs dans les études, grossesses indésirées … Cela 
nous touche car ils sont NOS enfants du bout du monde, et plus ils partent 
d’une condition misérable, plus ils sont exposés aux difficultés de leur mi-
lieu. Loin de nous décourager ou de nous résigner, nous apprenons à tra-
vers ces épreuves même, comment mieux les aider à se construire, à trou-
ver leur place. C’est de là que naissent les formations, écoles, foyers, sou-
tiens scolaires, bibliothèques, sensibilisations...  

Il y a nécessairement des hauts et des bas avec les réalisations, les 
constructions : retards et malfaçons, cyclone, grand vent, réparations, nous 
nous confrontons à des événements qui peuvent nous être habituels, ou 
« exotiques ». Nous avons eu la chance d’accueillir parmi les  



 
bénévoles, un architecte, mis en goût par les défis posés, accroché 

par l’amour des enfants, et qui s’est passionné au point de retourner régu-
lièrement sur place, on est parvenus à des agrandissements, à une inaugu-
ration mémorable.  

Nous gardons des soucis pour assurer un état de santé convenable pour 
nos enfants, depuis que nous avons dû poser des chiffres…. ceux des 
coûts, et en face ceux du nombre d’enfants à protéger. Mais là encore des 
professionnels de santé ont relevé ce défi.  

D’un côté tous nos efforts. De l’autre, le nombre d’enfants sauvés : plus de 
600 filleuls, et 100 enfants parrainés pour leur scolarité, 580 enfants qui 
apprennent et sont nourris dans nos écoles, 35 enfants dans nos forma-
tions, plus de 100 enfants dans nos foyers et orphelinats…. Une progres-
sion constante avec les ouvertures de formations, l’accueil de davantage 
d’enfants dans les écoles que nous avons construites ou prises en charge 
depuis plusieurs années. On peut avoir la fierté d’avoir sauvé et préparé à 
un avenir meilleur plus de 1400 enfants en 2012.  

 Si nous y sommes parvenus, c’est grâce à un budget toujours constant. 
Nous pouvons nous réjouir de l’importance des fonds réunis, mais sans 
triomphalisme, car ils sont promis d’avance pour soutenir, trimestre par tri-
mestre, ces 1400 enfants, qui se renouvellent chaque année au fur et à 
mesure qu’ils sortent de nos ailes protectrices.  

Nous pouvons nous réjouir du travail de nos groupes, car c’est bien à eux 
que nous le devons, avec toujours plus de manifestations. En effet, dans le 
contexte de la crise, les dons diminuent un peu, les parrainages aussi : que 
ceux qui tiennent bon soient remerciés ! Il faut aussi que les membres des 
groupes qui ont dû se résoudre à s’arrêter faute de succession, après de 
longues années d’activités, sachent que d’autres ont entretemps repris le 
flambeau, et ont la chance de pouvoir augmenter leurs adhérents, leurs 
activités, leurs rentrées d’argent.    

C’est une véritable gageure de pouvoir travailler ensemble malgré 
l’éloignement géographique : dire que nous travaillons ensemble est un  
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paradoxe, car justement nous travaillons en groupes, petits ou moyens, où 
les membres se connaissent et aiment se retrouver, et ont choisi indépen-
damment leurs propres activités. En fait, ce qui nous réunit c’est la cons-
cience aigüe des enfants en souffrance et de leurs besoins,  et une adhé-
sion aux valeurs, aux solutions proposées et mises en œuvre.   

J’y songeais en relisant nos statuts : nous tenir «  en dehors de toutes opi-
nions et organisations philosophiques, religieuses, politiques et raciales », 
cela ne veut pas dire que nous n’ayons pas chacun nos opinions, différen-
tes, cela ne veut pas dire que nous travaillons sans conscience, sans ana-
lyse des causes de l’immense pauvreté des pays dans lesquels nous oeu-
vrons, une vue sur l’état politique local, une idée des solutions qu’il faudrait 
appliquer au niveau international pour mettre fin à des déséquilibres vérita-
blement meurtriers. Mais loin de nous opposer sur ces questions, nous 
avons entre nous une grande tolérance, qui nous permet de garder notre 
temps, notre énergie, pour l’action.  

Ce que nous pouvons remarquer c’est que grâce à cet état d’esprit, et à 
notre sincérité, nous n’avons pas besoin de recruter, car nous parvenons 
plutôt à sensibiliser. Les nouveaux candidats au CA, qui nous ont obligés à 
changer nos statuts pour leur faire de la place, sont des personnes qui sont 
allées sur place, qui ont été profondément touchées par la détresse des 
enfants, la pauvreté poignante, et qui ont adhéré à ce que nous avons créé 
pour apporter des remèdes.  

Si on devait faire un état des lieux des pays dans lesquels nous 
intervenons, nous n’y verrions pas de progrès. L’un voit des menaces 
terroristes et des bruits de guerre tout proches, l’autre de perpétuels 
remous politiques, et tous sont victimes d’une mondialisation qui capte les 
ressources pour spéculer sans apporter de mieux aux humains. Les 
enfants sont toujours les premières victimes, quand les familles, ou plus 
souvent les mères isolées, n’ont pas les moyens minimaux pour  vivre : 
qu’ils soient mal nés et abandonnés tout bébés, qu’ils soient livrés à la rue 
et à la mendicité, à la prostitution ou à la délinquance, qu’ils soient laissés 
en proie à la faim, au froid, à la maladie, qu’ils soient plus ou moins  



réduits en esclavage dans des carrières, des mines, des plantations, 
des ateliers, des usines, où l’on ne respecte aucune règle d’horai-

res, d’hygiène ou de sécurité. La course à la rentabilité, aux bénéfices 
exorbitants de marques même « de luxe », fait fermer des usines chez 
nous et exploiter là-bas une main d’œuvre qui reste misérable, meurt trop 
jeune de maladies professionnelles, ou ensevelie sous l’effondrement des 
usines de la honte, triste actualité.                                                                                  
Un enfant exploité sexuellement ou par un travail harassant, répétitif, dan-
gereux, est un enfant empêché de grandir, de construire son intelligence, 
véritablement mutilé. Pour devenir un adulte, le petit d’homme a besoin de 
se sentir protégé et aimé, de manger correctement, de jouer, d’apprendre. 
Sa place est à l’école, au Centre aéré.                                                       
Un exemple : dans un rapport sur les normes de travail dans les plantations 
de cacao en Côte d’Ivoire, qui met en lumière le travail forcé, les risques 
sanitaires, les accidents multiples, et le travail des enfants (dont 20% de 
burkinabè) l’ONG « Ressources humaines sans frontières », discerne que 
les problèmes de scolarisation représentent la moitié des causes du travail 
des enfants, l’autre étant l’absence de certificats de naissance. « Les entre-
tiens menés avec des cultivateurs ne permettent pas de conclure que les 
parents n’envoient pas leurs enfants à l’école parce qu’ils ont besoins d’eux 
dans les plantations, mais plutôt que les enfants travaillent dans les planta-
tions parce qu’ils ne peuvent pas aller à l’école ».                                      
On peut généraliser ce constat : pas d’école, école trop éloignée, trop 
chère, échec scolaire, conduisent l’enfant à travailler plus de 8h par jour au 
côté de ses parents, ou pire, de membres de la famille ou pour des em-
ployeurs peu scrupuleux.                                                                               
Il faut consommer de manière éthique chaque fois qu’on le peut ! Artisans 
du Monde est le « phare » qui peut éclairer nos choix. Mais chaque fois 
qu’on accueille un enfant en Foyer, qu’on lui donne des soins, qu’on en fait 
un écolier, qu’on lui donne une vraie vie d’enfant, c’est une autre manière 
de lutter. Une victoire sur le cynisme du profit aveugle, une victoire pour 
l’espoir, une victoire pour la vie.                                                                
Voilà ce qu’on aime à retenir d’une année de plus avec Terre des Enfants, 
et que nous avons le bonheur de partager : rendre ses droits et son sourire 
à un enfant c’est nous redonner aussi une parcelle de bonheur.                                                 
  Régine Jeanjean. 
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Compte-rendu de l’assemblée générale de  

Terre des Enfants du Gard 

L’assemblée générale s’est tenue le samedi 1 er juin à Uzès , une tren-
taine de personnes y assistaient. Plusieurs groupes ne sont pas représen-
tés. 

ASSEMBLEE GENERALE EXTRAORDINAIRE  

Changement de l’article 11 des statuts de l’association, afin de porter le 
nombre des élus au conseil d’administration « de 7 à 20 membres » au lieu 
« de 7 à 15 » précédemment, suite à plusieurs candidatures spontanées. 
Proposition adoptée à l’unanimité. 

ASSEMBLEE GENERALE ORDINAIRE  
La présidente, Régine Jeanjean, a ouvert la séance, avec la lecture du  
rapport moral  des activités de 2012/ 2013.  

Puis, l’expert-comptable, Philippe Bertrand, a commenté le diaporama des 
tableaux simplifiés du rapport financier . A noter que les frais de fonction-
nement s’élèvent à seulement 5.5 % du budget total. 

Le Commissaire aux Comptes , M. Marc Clouvel (cabinet Axiome)            
a certifié que les comptes annuels 2012 sont réguli ers et sincères. 

L’assemblée a renouvelé à l’unanimité la convention  entre le CA et un 
de ses membres  (cession à titre gratuit du local du conteneur) ainsi que 
l’approbation des comptes. Elle a voté pour le renouvellement du mandat 
pour 6 ans du commissaire aux comptes.   

Compte-rendus des actions par pays  effectués par les responsables 
géographiques. 

 
 Le Conseil d’Administration est élu à bulletins sec rets par 30 votants, 
29 bulletins exprimés. 
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ELECTION DU CONSEIL D’ADMINISTRATION 

 
  
  
ALBERTINI Adeline 
BRAULT Philippe 
BOUFFARD Monique 
BUCHOT MARIE Thérèse 
CARRIERE Eliane 
CHRISTOL Alain 
CICORELLI Guy 
DERBLUM Franck 
EDEL Maïté 
FAUGE Micheline 
GOMEZ Hélène 
GRACIA Monique 
JEANJEAN Régine 
KLEIN Lucienne 
MIRLO Geneviève 
PELET Martine 
POULET Myriam 
PROMMIER Isabelle 
  
 
 Le Conseil d’Administration s’est réuni le 1er juillet  
pour élire en son sein le bureau :  
 
Présidente d’honneur : Eliane CARRIERE  
Présidente Régine JEANJEAN 
Vice présidentes : Maïté EDEL , Monique GRACIA 
Trésorière : MARIE Thérèse BUCHOT 
Conseillère financière : Lucienne KLEIN 
Secrétaire : Hélène GOMEZ 
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RAPPORT FINANCIER PRESENTER PAR  
LE CABINET PHILIPPE BERTRAND 
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          BURKINA FASO  
 
 

Cette année 2012/2013 a vu les « événements du Mali », concerner, bien 
sûr, le Burkina voisin : de nombreux réfugiés sont y entrés, « On ne sait 
pas qui, on ne sait pas avec quoi » comme disait Georges. Ils ont dû être 
pris en charge, ils ont pesé sur les villages qui les ont accueillis, et il se po-
sera longtemps des questions de sécurité : les contrôles sont renforcés, la 
délation est encouragée à la télévision. Des actes terroristes sont possi-
bles, car le pays est une base arrière des militaires français, et le président 
est le « monsieur bons offices » de toutes négociations, donc mal vu des 
extrémistes. 
Cette situation a pesé sur nos actions : les Flaissier n’ont pas pu réaliser 
leur voyage annuel pour la visite médicale, et l’organisation du travail de 
notre nouvel infirmier à Nouna. L’orphelinat de Bobo a eu moins de volon-
taires pour apporter du soutien, de la formation au personnel, de l’aide ma-
térielle.  

 
 On a vu par ailleurs une saison des pluies dévastatrice, qui nous a coûté 
des suppléments budgétaires : inondation de l’orphelinat Demiseyele, et 
destruction de la toiture du bâtiment abritant le dortoir des filles et la classe 
d’éveil à Nouna. A Bobo, déménager encore demeure une question épi-
neuse, mais à Nouna on a pu faire mieux, non seulement en réparant mais 
agrandissant pour accueillir une seconde classe d’éveil.  

 
 Mais nous avons vu du mieux, avec le retour de Georges en permanence 
à Nouna, relayé pour l’adoption par une nouvelle représentante. Nous 
avons vu débuter enfin la formation agricole, avec ses constructions en 
voûte nubienne, reçu des encouragements pour notre classe d’éveil avec 
des petits élèves du CP en réussite, vu une classe d’alphabétisation bien 
encadrée avec des élèves enthousiastes, pu inscrire tous nos élèves et fil-
leuls à la mutuelle de santé, et reçu le soutien du ministère de la jeunesse 
et de l’emploi qui a recruté pour nous et même rémunéré des moniteurs.  
Avec l’encadrement de Georges, on a pu mettre en place un Système d’E-
change Local avec les cauris, qui motive beaucoup les élèves du Foyer et 
ceux de la formation agricole. C’est de cette façon que ces derniers sont 
rémunérés pour leur travail aux champs, paient leur scolarité et leur pen-
sion, et épargnent pour sortir de leur apprentissage avec âne et outillage.   
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Un exposé a été fait pour nos collègues des ONG de la CASE Burkina, qui 
se sont montrés très intéressés par cet esprit de donnant-donnant que 
nous recherchons tous. Les échanges faits dans ce cadre associatif sont à 
l’origine du transport de colis par camion Transhuma, la promotion du mo-
ringa, avec l’élaboration d’une plaquette sur les bonnes pratiques de 
culture et d’utilisation, et d’autres partages de compétences.  
 
 On ne peut passer sous silence le grave accident de Georges, dont il se 
remet lentement : il souffre toujours, il subit des séances de kiné, mais il 
peut conduire un peu sa voiture et suivre le travail aux champs, ce qui est 
bon pour son moral. Il ne cesse de remercier ceux qui l’ont réconforté par 
leurs coups de téléphone, leurs dons, et surtout TERRE DES ENFANTS 
qui lui a envoyé de quoi se faire soigner, alors qu’il n’espère un rembourse-
ment de l’assurance que dans 18 mois à 2 ans…Il a reçu au Burkina de 
nombreux témoignages de soutien, et par là, de reconnaissance de son 
engagement.  
Il est toujours resté présent  au Foyer et EDEN pour tenir son rôle et résou-
dre les problèmes liés à l’élargissement de nos actions. Et comme il ne 
peut plus se déplacer facilement à la ville voisine, seules demeurent des 
difficultés de communications internet, qui nous obligent à financer sur 
place une installation coûteuse mais indispensable. 
   
Il a pu nous faire parvenir quelques compte-rendus faits avec nos moni-
teurs : 
 
«  UNE ECOLE PAS COMME LES AUTRES 
Bonjour  
De retour de Dédougou, je me suis arrêté au champ pour voir, encourager 
les jeunes qui ont attaqué avec  espoir la phase pratique de cette nouvelle 
école. C'est bientôt la saison des pluies; armés de haches, de machettes 
mais aussi de stylo et de carnet, les jeunes ont pris d’assaut leurs champs. 
Dans le premier village où nous-nous sommes rendus (Bourasso), nous 
avons été très bien accueillis. « C'est ça l'école que nous voulons pour nos 
enfants » était le refrain qu'on entendait de nos visiteurs. Toutes les atten-
tions sont sur nous dans le village.  Déjà certains paysans sont venus pour 
savoir pourquoi on ne brûle pas tout ce qu'on coupe dans le champ. On ne 
brûle que les épines. On a un défi donc à relever. On va y arriver avec tous 
les efforts que nous réunissons avec votre soutien.  
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Notre souci actuel et qui peut être un grand handicap sont « les déborde-
ments sexuels ».  Il nous faut revoir la tranche d'âge à recruter. En atten-
dant, il faut gérer ces jeunes pendant deux ans. Notre arme actuelle est la 
sensibilisation sur la bonne gestion de son corps.  Tidiane est le profes-
sionnel et je fais le reste par expérience. Ca semble marcher. 
En tout cas, cette nouvelle école est à travailler encore et à proposer à 
d’autres localités.  
Merci à tous d’avoir accompagné l'idée de ce projet. 
Amicalement  Georges et les responsables de la formation agricole. » 
 
 Commentaires : des champs ont été mis à la disposition de la classe agri-
cole, par plusieurs villages, avec comme effet la propagation de meilleures 
pratiques de culture (compostage au lieu du brûlage qui appauvrit les sols). 
Les élèves recrutés sont plus âgés que prévu, par crainte d’ennuis autour 
du travail des enfants. Mais ils sont plus difficiles à gérer, et l’infirmier a été 
mis à contribution pour les sensibilisations, Georges étant l’éducateur de 
référence. Cependant ils sont très volontaires au travail et nous espérons 
que la formation leur sera profitable. Le prochain groupe sera plus jeune, 
conseils pris auprès de l’antenne locale du ministère de la jeunesse et de 
l’emploi.  

« BONNE FETE MAMAN 
MAMAN ! 
À  chaque occasion événementielle, nous pensons à vous chères mères. 
Aujourd'hui nos pensées sont encore plus fortes vers vous car nous fêtons 
notre fin d'année scolaire. Dans cette tenue bien de chez nous, nous vou-
lons que vous voyiez combien on a grandi aussi bien physiquement qu’in-
tellectuellement.  
MAMAN, l'amour que vous manifesté pour moi depuis deux ans m'a ouvert 
les yeux  pour que je voie combien vous m’avez chéri pour me rendre heu-
reux et utile. Filles de ménage, orphelines ou autres enfants vulnérables, 
nous n'attendions rien qu'une vie misérable, ne sachant  rien faire de nos 
mains pour survivre et nous confirmer. Comme certaines de nos camara-
des et de nos aînées, nous serions devenues de filles - mères car nous 
sommes victimes des harcèlements sexuels pour notre pitance quoti-
dienne. 
MAMAN, tout ça c’est fini. Par vos soins, nous avons appris à lire, à écrire, 
à parler pour défendre nos intérêts. Nous avons aussi appris à  
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coudre, à crocheter, à faire le savon, à teindre, pour nous être utile et servir 
aussi à notre société. Nous avons appris à nous protéger des maladies et 
des grossesses indésirées. Les gestes pour mon bien être ne sont plus un 
secret. 
MAMAN, réjouis-toi car tu as atteint ton objectif. Vous faites de moi une fu-
ture bonne mère. En attendant mon tour je souhaite à toutes les mères qui 
ont décidé de passer par TDE (MAMAN ) pour nous protéger en leur sein 
une BONNE FÊTE des mères. 
 
Fraternellement vos protégées de l'alphabétisation TDE  de Nouna. 
On vous aime. » 
 

 Extraits de l’Assemblée Générale du 22 MAI 2013  
de l’association Démisè Yelè « Sourires d’enfants »  

 (orphelinat de Bobo Dioulasso) 
 
 Les enfants : Plusieurs enfants ont rejoint leurs familles respectives ou 
adoptives. Au total, depuis l’ouverture vingt-sept enfants sont venus dans 
notre centre. Il y aura eu 2 départs en 2008, 7 en 2009, 4 en 2010, 1 en 
2011, 4 en 2012, 2 en 2013. Nous avons actuellement au centre 7 enfants.  
La première enfant partie en adoption internationale, a pu intégrer sa nou-
velle famille allemande alors qu’elle avait déjà atteint l’âge de 6 ans. Trois 
autres enfants sont encore en attente d’adoption, à 6 ans nous espérons 
que leurs dossiers soient traités au ministère de l’action sociale le plus rapi-
dement possible. La présidente a réussi à obtenir  les jugements d’aban-
dons nécessaires à la finalité de leurs dossiers, après deux ans d’attente.  
Une nouvelle fillette a rejoint l’orphelinat depuis la rentrée 2013, sa mère 
est décédée d’une maladie. Le papa vivant démuni et en pleine brousse 
nous l’a confiée  dans un état de santé critique : à 8 mois elle ne pesait que 
4 kg, le poids d’un enfant de 3 mois. 
6 enfants sont scolarisés en maternelle. 
 

 Le personnel : Nous avons accueilli une nouvelle responsable 
ARAMATOU TRAORE, THERESE ayant été renvoyée pour cause de 
tentatives de détournement auprès de nos partenaires,  et  de non-respect  
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de son travail envers les enfants et le personnel. Le personnel a été légère-
ment réduit en raison de la diminution du nombre des enfants. Le planning, 
les fiches de postes et le cahier des charges du personnel ont été reconsti-
tués et affichés au centre du fait du nouvel effectif. 

Donateurs, volontaires, partenaires : Le Centre est toujours à la recher-
che d’aides et de soutien pour poursuivre ses activités, avec un projet de 
partenariat avec des structures françaises (ONG, Fondation, Comité d’en-
treprise). 
Il existe un projet d’accueil pour les volontaires : ils nous apportent leurs 
connaissances professionnelles qu’ils mettent gentiment au profit des en-
fants. Mais ils se font moins nombreux depuis les événements du Mali. En 
2013, nous n’avons pu en recevoir que 2. 
Nos intervenants : le musicien toujours actif depuis 2009, continue ses ani-
mations musique et sport avec les enfants, une fois par semaine. Le char-
retier accompagné de son âne sort les enfants en charrette chaque diman-
che. Nous remercions fortement nos partenaires, les membres du Karaté 
Shotokan Mardié ainsi que son professeur Fabien Poullin et sa femme qui  
continuent  leurs  actions  depuis 2010 et organisent chaque année des 
stages de KARATE au profit de l’orphelinat.  
Nous remercions « TERRE DES ENFANTS » nos bailleurs principaux qui 
font vivre l’orphelinat. 

Le point négatif  : Le danger de rester sur les lieux. Une pluie diluvienne 
s’est abattue en Juillet 2012  sur l’orphelinat, les locaux ont été inondés jus-
qu’au niveau des pieds du lit des enfants. Tout le matériel a été endomma-
gé (frigo, machine à laver, meubles etc.…) ainsi que toute la réserve ali-
mentaire du mois. 

Des petits travaux d’évacuation de l’eau sur la terrasse ont été effectués 
ainsi que toutes les peintures, mais malheureusement nous avons fait ex-
pertiser les lieux pour connaître la nouvelle situation, et elle s’avère très 
coûteuse : nous devrions rehausser toute la maison ce qui constitue la va-
leur financière d’une reconstruction. 
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Le bureau s’était réuni en Novembre 2012, il avait adopté la solution de la 
vente de la maison afin de pouvoir se réapproprier un autre lieu en sécuri-
té, si le montant de la vente était suffisant pour faire un autre achat. Nous 
sommes dans l’attente d’une solution et la présidente a lancé des deman-
des d’aides pour cette situation catastrophique. 

Si aucune solution n’est trouvée d’ici là, nous envisageons de trouver une 
location très vite afin d’y déménager les enfants le temps de la saison des 
pluies, éventuellement au domicile de la présidente. 

Projets accomplis  
Une journée porte ouverte s’est faite en Avril 2012 et a invité et reçu les 
autorités communales. Nous aimerions reconduire cette action mais nous 
manquons de bonnes volontés pour l’organisation de cette fête. 

L’orphelinat dispose du site internet www.souriredenfants.fr  

Projets en cours  
Déclaration à l’action sociale  : Dossier de demande d’agrément en cours 
depuis 3 ans au ministère de l’action sociale pour bénéficier au même titre 
que les autres associations burkinabè des subventions de l’état. 
Inscription à L’UNOB  : l’orphelinat se fera inscrire à L’UNOB (Union Na-
tionale des Orphelinats du Burkina. 
Vente et rachat d’un bâtiment   
Recherche de parrainage  : le Centre recherche toujours de nouveaux par-
rains et marraines, il a besoin de soutien pour continuer de fonctionner 
Etablir un nouveau règlement intérieur du personnel  : Rencontrer l’ins-
pection du travail pour l’amendement de celui-ci.  

Création d’un centre d’accueil de jour au profit des familles, des person-
nes qui ont une activité importante à faire et n’ont pas d’autres possibilités 
de faire garder leurs enfants :  par exemple père seul avec un enfant or-
phelin de mère, ou filles mères qui ne peuvent pas faire garder leurs en-
fants par la famille proche et qui doivent se rendre à l’école ou au travail. 
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Cette activité s’effectuera uniquement de jour avec des tranches horaires 
bien précises et nécessitera la contribution payante des parents qui amè-
neront leurs enfants ce qui constituerait un apport financier au bénéfice du 
centre. L’accueil de jour ne sera pas une « garderie » mais plutôt un centre 
d’entraide sociale et d’éveil des enfants. Une bibliothèque pourra y être 
créée. » Envoyé par Sandrine Martinaud. 
 Remarques : Le bilan financier montre que l’orphelinat a redressé son défi-
cit grâce au départ (douloureux) de personnels, mais il faudra beaucoup de 
fonds exceptionnels pour pouvoir déménager : le vendeur indélicat qui n’a 
pas daigné considérer le sort des enfants exposés aux inondations, a mis 
l’orphelinat dans une situation fort difficile ! Or une structure où l’on voit les 
enfants en bonne santé, où on les sort sur le marché ou en promenade, où 
l’on organise des activités éducatives, où l’on refait 2 fois des dossiers per-
dus au tribunal, où l’on fait des « portes ouvertes », où tous les enfants re-
partent dans de bonnes conditions, est assez exceptionnelle pour qu’on 
souhaite la soutenir et la voir durer!                                                          

D’après un mail datant du 1er juin, la donatrice qui avait déjà investi pour 
permettre d’acheter cette maison pour les enfants, vient d’annoncer qu’elle 
voulait bien contribuer une nouvelle fois !  

Juillet 2013 : la maison inondable a pu être vendue, et, pour les mettre à 
l’abri pendant la saison des pluies en attendant l’achat d’une nouvelle mai-
son mieux placée( !) les enfants ont été accueillis au domicile de la direc-
trice. Un grand soulagement ! 

 
NOUVELLES DU CENTRE SOCIAL DE DEDOUGOU 
(Promotion féminine et protection maternelle et infantile que nous 
soutenons, plus dispensaire) 

 « Nous avons passé une année scolaire difficile avec le comportement des 
certaines filles et de certains parents qui  mettent frein à la scolarité de leur 
fille en les donnant en mariage. Je vous envoie en pièce jointe, un cas que 
nous avons vécu au Centre Social cette année. Ce cas est parmi tant 
d’autres. Certaines  traversent  des situations difficiles. 
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Merci pour ce que l’association nous a donné comme soutien en cette 
année 2013. Nous avons reçu 1250Euro, dont 1000Euro pour le Centre et 
250 Euro pour le lait des enfants malnutris. Nous avons pu acheter 
quelques boîtes de lait et cela a été un grand soulagement pour nous et 
pour ces enfants qui en ont besoin. Nos dépenses durant cette année ont 
donné un total  3 416 375 FCFA(5275€ ). Cela nous a aidé à faire face aux 
salaires des trois enseignants qui s’élève à 2 570 000FCFA, de payer nos 
factures d’électricité et d’eau avec un total de 280000FCFA pour l’année, et 
plus de 600000FCFA pour les autres dépenses du centre ( réparation des 
tables-bancs …)La participation des élèves pour la scolarité à donné un 
total de 350000FCFA, d’autres demandes nous ont permis de joindre les 
deux bouts pour cette année. 
En ce qui concerne le travail des filles en cette année scolaire  cela est  
satisfaisant. Pour la classe de CM2, nous avons présenté 25 candidates au 
Certificat d’Etude Primaire dont 17 ont passé avec succès. Cela nous 
donne la joie. Merci pour votre patience et encore toutes mes excuses et 
Dieu vous le rende au centuple. Priez pour nous. Merci. 
  Drabo Monique, sœur de Saint Joseph de Lyon, responsable du Centre 
Social. » 
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MADAGASCAR 
 

Départ du Conteneur juin 2013 
  

Ce jour, mercredi 27 Juin, çà y est  ! notre conteneur 2013  est parti 
avec 1357 colis ainsi qu’une liste de mobilier pour les centres.  

( 200 colis de plus que l’an dernier faits par des dizaines de gentilles 
fourmis entre 13 et 15 h parce que le camion faisait 6 m3  de plus que pré-
vu !  Nous avons utilisé toutes les réserves !!! ) 

Le conteneur voguera dès demain vers l'océan indien pour arriver 
environ mi aout à Tamatave  

 
 Merci  à toutes et tous qui ont avalé la poussière pendant les 5 h au 

local  !!! trimballé, porté, enregistré, soulevé, rangé, coincé, .... les centai-
nes de colis pour tous nos petits.  

 
 Un MERCI particulier à Jean Luc  qui a patienté, perché en équili-

bre sur les colis dans le camion  jusqu'au bout pour pouvoir fermer les por-
tes !!!   

Monique Gracia  
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Arrivée du Conteneur août 2013 
 

Après 5 semaines de navigation sur l’océan, notre conteneur est 
arrivé à bon port : Tamatave lundi 5 aout, l’inspection traditionnelle a eu 
lieu, puis le conteneur a été dépoté le mardi 8 Aout à 7 h 30 dans  l’aire  
habituelle que loue l’ONG  par l’ensemble des équipes de TDE. 

 La pluie était au rendez vous et n’a pas facilité le travail de nos 
amis malgaches !  Les formalités sont toujours complexes et demandent 
patience et énergie. 

 Message de notre représentante à Tamatave :   
« Pour le conteneur, nous n’avons eu de franchise que pour les   

livres .  Les mobiliers, machine à coudre , matériels informatiques  ,vélo et 
moto, lits , matelas  , sont en admission temporaire  ( qu’il faut renouveler 
tous les deux ans). Tout le reste y compris les colis filleuls  sont  admis  
sous le régime de droit commun. » 

Mais la joie des filleuls est la récompense du travail fourni par    
chacun : ici et là bas !  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

En atteste la lettre – mail envoyée dès le lendemai n par une filleule de 
12 ans à réception de son colis 
Cher parrain et marraine, 
 Je vous salue affectueusement et j’espère que vous vous 
portez bien. 

Je suis sincèrement désolée pour ce mail retardé  
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mais ne vous inquiétez pas, je vais rattraper le temps perdu 
mais avant tous je tiens à vous remercier pour ce merveil-
leux colis que vous m'avez envoyé, j'avoue que c'est de loin 
le plus beau cadeau qu'on ne m'a jamais offert je vous suis 
vraiment reconnaissante pas seulement pour le colis mais 
aussi pour tous l'amour que vous y avez mis. 
 Je viens de terminer mon dernier trimestre en cin-
quième et je suis la sixième sur 76 élèves avec une moyenne 
de 15,81/20..J'ai fais de mon mieux pour que vous soyez 
fier de moi et en plus avec tous ces fournitures scolaires 
magnifiques que vous m'avez envoyées, je vais encore aller 
plus haut. 
Je ne sais comment vous remercier pour tout ça et surtout 
pour tout l'amour que vous y mettez je n'ai qu'un poème pour 
vous remercier que j'ai écris avec beaucoup d'amour.  
              

 

       je voudrais consacrer une feuille,  
               pas pour un adieu, ni un deuil,  
               mais pour la générosité et l'amour, 
               qui m'est offert en ce jour. 
    
               je ne sais m'exprimer qu'en écrivant, 
               car l'écrit dure plus longtemps, 
               je veux vous dire simplement, 
               que je vous suis reconnaissante.  
     
       je vous dédie ce poème, 
               en ce moment exceptionnel, 
               pour vous dire que je vous aime, 
               d'un amour éternel. 
 
 MERCI,MERCI, MERCI.  
Je vous aime sincèrement. A très bientôt!  Affectueusement. 
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Remerciements du Centre Ikianja, la cantine  où sont nourris chaque jour 
50 enfants - banlieue de Tana:  
  Bonjour à Toutes, 
Nous espérons que vous vous portez bien,  
Nous tenons à vous informer que les colis qui nous sont destinés sont bien 
reçus ainsi que l'argent pour les pâtes et le riz, nous vous en remercions 
infiniment. 
 
Nous ne manquerons pas de revenir vers vous pour vous envoyer la liste 
des colis reçus, les photos lors de la distribution de ceux des enfants,  et 
enfin le décompte du mois de juin 2013 au juillet 2013 pour la fin de l'année 
scolaire 2012-2013. 
Tiana RASOLONIAINA 
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Remerciements de notre kiné Josiane, au dispensaire de la Maison de 
Pierre à Tamatave. 
Josiane, maintenant mariée et maman de 4 enfants,  est une ancienne par-
rainée qui offre 3 après midi de son temps pour soins aux filleuls afin  dit- 
elle " de rendre un peu de ce qu'elle a reçu " 
 
Bonjour Monique, 
Je remercie toute l'équipe pour le colis que vous m'avez 
donné. J'aime tout ce qui est là-dedans et j'ai constaté que 
vous avez travaillé dure pour trier tout ça. Tout ça m'a ré-
chauffé le coeur en pensant que quelque part, il y a des 
gens qui pense à moi et cherche mon bien être. Que Dieu te 
bénisse ainsi que toute l'équipe et toute vos familles respec-
tives, Il vous guide et vous protège dans tout ce que vous 
entreprendront. Je n'ai pas de mots pour vous remercier 
tous, je suis très contente et très heureuse de vous avoir. Je 
te quitte en t'embrassant très fort ! Embrasse les autres pour 
moi ! Gros bisous. Josiane 
 
Rolland président de La Ruche - école de Tana 
Chers tous, bonjour 
 
 Les colis sont bien arrivés à Tana la nuit du mercredi. MERCI à vous tous 
Il nous manquait 6 colis, dont deux pour les filleuls, si je ne me trompe pas, 
car la liste n'est pas sous mes yeux. 
Pour le riz à distribuer, nous préférons que ce serait pour la rentrée, car 
ainsi, tous les enfants seront là, et auront chacun  leur part. En ce moment 
là, nous prendrons des photos de la distribution, et vous les enverrons en-
suite. 
La moto est bien arrivée, elle est vraiment magnifique. MERCI à vous tous. 
Je ne sais plus quoi dire, à part mon GRAND MERCI. 
                      Encore merci et à la prochaine 
                             Pour La Ruche 
                                 Cordialement 
                                     Rolland 
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       VOYAGE EN PAYS MALGACHE       
 Jean Marie et Cathy Dominguez – Mission Mai 2013 

 
Infirmière de formation, et depuis de nombreuses années, l' idée     

d 'une mission humanitaire occupait mon esprit et à l 'écoute des récits des 
copains en revenant, je me disais : "un jour peut être ????" 

Quand mes amis, Guy et Florence , m'ont appelé pour savoir si        
j 'étais partante pour la mission de mai 2013 à Tamatave avec Terre des 
enfants , mon cœur s'est empli de joies à la pensée de pouvoir enfin réali-
ser ce rêve. 

Aprés en avoir discuté avec mon mari, Jean-Marie, médecin géné-
raliste à Nimes, que je remercie vivement d'avoir accepté, nous avons déci-
dé de nous joindre à cette grande aventure en compagnie de Monique, Flo-
réal, Guy et Flo. 

Plusieurs petites réunions, les uns chez les autres, se sont organi-
sées afin de mieux se connaître, de préparer nos actions à mener pour la 
réalisation du projet médical. Cela nous a permis de tisser des liens solides 
d 'amitié surtout avec Monique et Floréal que nous connaissions moins. 

Toujours une même question revenait à mon esprit : que va-t-on 
trouver là-bas???  Sera-t-on capable de supporter le pire ??? 

Aprés un long voyage et des formalités fastidieuses à l aéroport de 
Tamatave, l'équipe de l ONG est venue nous accueillir : Claudine, Romy,  

Mme Odette, Dr Hari, Sébastien, Mme Lydie ; mille excuses à tou-
tes celles et ceux  que j'oublie!!! Tout était fin prêt pour notre arrivée. Un 
pot d 'accueil nous attendait à la Maison de Pierre , solide bâtisse tenue par 
une équipe formidable : : félicitations à tous et à toutes pour votre dévoue-
ment et votre générosité dans cette grande cause .  

Le lendemain, nous commencions à découvrir les ruelles de ce 
quartier de l ONG, rue Manganaresa, où se mélangent la misère, le désar-
roi, la pauvreté, l 'insécurité. Des enfants, pieds -nus, juste vêtus ,               
s 'amusent dans les rues, recherchent de la nourriture...nous croisons des 
regards....! 

Jean-Marie assiste à la consultation du Dr Hari ou à celle de Guy, le 
Dr wazaha. Ils essaient de trouver des solutions aux cas les plus difficiles. 
Les échanges sont enrichissants pour les 3 médecins. 

Florence, Monique, Floréal et moi étions à l écoute des enfants par-
rainés concernant leurs résultats scolaires, leur avenir, leurs problèmes. En 
entendant leurs paroles, j ai compris que nous étions loin, si loin de notre 
société de consommation, et quand les enfants nous confiaient dormir à 4 
sur un petit matelas ou faire 10 kms à pied pour rejoindre l école,  
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de grands moments d'émotion et de réflexion intenses se sont ins-

tallés en moi.  
L'arrivée du container prévue en juillet 2013 aura permis de solu-

tionner quelques problèmes (lit superposés, vélos, matelas) . 
Nous avons fait la connaissance du personnel et des enfants de 

l’orphelinat "Maison Antoine". Là encore, toutes ces petites bouilles noires 
m'ont attendries. Le courage et l'amour des nénénes transmis à tous ces 
petits abandonnés est belle, grande et sincère. 

Tous ces petits que j'ai pu serrer dans mes bras, qui nous ont esca-
ladé à la recherche de calins, ou le bibi donné a Eddy, le petit dernier arri-
vé, resteront gravés en moi. Cela m'a donné de grands moments de bon-
heur et j'ai réalisé que notre soutien est fondamental pour tous ces enfants 
qui ont en remerciements des milliers de sourires. 

Petite virée ensuite à l'école Antoine où Mme Vienne nous a fait vi-
siter  les classes bien surchargées en effectif  mais où le "bonjour madame, 
bonjour monsieur " était fantastique . Bravo à toutes celles qui s 'occupent 
de transmettre une éducation et une instruction à ces enfants. 

Nous avons également visité le service de pédiatrie à l hôpital , ré-
animation néo-natale : c 'est difficilement imaginable .... Nous étions dans 
un monde à part! insoutenable! Nous avons également vu le centre de 
soins de base( de la rue) et centre de nutrition : des files d 'attente intermi-
nables de mamans tenant des enfants dénutris à bout de bras; Nous avons 
vu les différences  des enfants parrainés et des enfants de la rue. Et une 
fois de plus, persuadés de la nécessité de nos parrainages. Nous  ne de-
vons pas abandonner notre soutien pour tous ces enfants .... c'est primor-
dial pour leur survie. 

Enfin, les deux grandes journées de vaccinations (1er mai et 8 
mai!!!!!) où nous avons uni nos compétences à celles du Dr Hari et de son 
assistante afin de vacciner un maximum d'enfants (230 je crois!!!) et le per-
sonnel de l'ONG. De grandes files d'attente se sont formées devant les por-
tes de l'Ong et c'est toujours avec le sourire que les enfants sont venus se 
faire faire des misères ...! 

MADA, c'est aussi des paysages magnifiques, des gens magnifi-
ques, de subtiles odeurs de vanille, de cannelle, clous de girofle dans les 
marchés typiques colorés de Tamatave et de belles tortues !!!!  

MADA, c'est aussi  les moments de fous rires et la bonne humeur 
de tout notre petit groupe ,nous permettant de décompresser autour de sa-
veurs malgaches chez la Grande Irma à "comme chez soi". 
Une sacrée aventure......................gravée dans mon coeur : -):-):-) 
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Merci Monique, Floréal, Guy, Florence de nous avoir fait partage 

ces moments avec vous ; Vous avez été nos maîtres. Nous espérons trés 
fort y retourner et revoir nos chers petits . 
Merci à Terre des Enfants de m'avoir permis de réaliser ce rêve. 
Merci à tous ceux ,qui à l 'autre bout du monde, s'investissent pour les en-
fants.  
Cathy Dominguez. 
 
« OH QUELLE EST BELLE NOTRE CHANCE  
AUX MILLE COULEURS DE L ETRE HUMAIN  
MELANGEES DE NOS DIFFERENCES 
A LA CROISEE  DES DESTINS .... 
 
 ON DIRA QUE LES RENCONTRES FONT  LES PLUS BEAUX VOYAGES 
ON VERRA QU ON NE MERITE QUE CE QUI SE PARTAGE  
ON ENTENDRA CHANTER DES MUSIQUES D AILLEURS  
ET L ON SAURA DONNER CE QUE L ON A DE MEILLEUR..... 
 
 VOUS ETES LES ETOILES NOUS SOMMES L UNIVERS 
VOUS ETES UN GRAIN DE SABLE NOUS SOMMES LE DESERT 
VOUS ETES MILLE PHRASES ET NOUS SOMMES LA PLUME » 
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Mission santé Mai 2013 à Tamatave – Madagascar  

 
Les Missionnés bénévoles : Dr Guy Cicorelli, la pharmacienne Florence 
Cicorelli  ainsi que Jean Marie Dominguez  médecin  et  Cathy Dominguez , 
infirmière , étaient accompagnés par Monique et Floréal Gracia.  
 
Finalités de la mission  

 Vacciner tous les enfants parrainés contre le DTP.  
A Madagascar, les enfants sont vaccinés gratuitement dans les dis-

pensaires à la naissance ( Diphtérie, tétanos, polio ) Mais très peu ont la 
chance de bénéficier du rappel nécessaire pour les protéger contre ces 
graves maladies, maladies qui font encore des ravages dans tout le pays.  

La décision fut prise de consacrer un budget pour cette action et 4 
médicaux acceptaient de partir en mission pour aider Dr Hari dans cette 
tâche. 

 Beaucoup de temps  ( 1 an … ) pour résoudre les soucis adminis-
tratifs, financiers, et techniques ( conservation des vaccins en chaine du 
froid ) ! 

Le choix est fait de  vacciner les enfants  depuis l’école primaire jus-
qu’au lycée avec l’autorisation de la famille.   

Les parrainés des départements amis ( Vaucluse, Marignane, La 
Force ) ont bénéficié de cette vaccination ainsi que le personnel de l’ONG : 
administratifs, enseignants, cadres, nénènes, éducateurs. 

Le 2° volet de ce projet permettra de vacciner les enfants parrainés 
de l’école la Ruche à Tana ( 2014) 

Un budget de 4246€   (3500€ achat vaccins + 746€ transport)  a été 
nécessaire pour vacciner 230 enfants parrainés à Tamatave dans leurs fa-
milles et en foyer.  

 
 En 2012, 28 parrainages santé ont alimenté ce budget avec des  

apports des groupes ( bénéfice manifestations )  
Ce parrainage santé est toujours nécessaire pour permettre de 

payer des dépenses importantes et ô combien nécessaires !  
 

N’oubliez pas ! en finançant un parrainage santé à 25€/mois,  
vous soignez 5 enfants pour l’année.  
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La structure du dispensaire dans notre ONG  
Tous les enfants parrainés et le personnel salarié bénéficient de la 

consultation gratuite chez Dr Hari ( salariée de TDE )   
Les enfants Parrainés bénéficient de la  gratuité des médicaments  

ainsi que du paiement des  analyses  médicales ou  examens. Les frais 
d’hospitalisations  sont également pris en charge  dans la mesure des pos-
sibilités ( étude par  cas en commission )  

   Les salariés bénéficient de la gratuité de médicaments. Les sala-
riés ont une quote part modique prélevée sur leur salaire pour le paiement 
de ces médicaments 

Outre la part santé prélevée sur les parrainages, Terre des Enfants 
Gard  envoie un budget supplémentaire pour pallier à toutes les dépenses 
santé  

 
Budget santé  prévisionnel 2013  
 
 Salaires    dispensaire         3 000€  
 Santé parrainés :                 7000€  
 Santé salariés                      4000€   
 Vaccins               :                3500€  
 Dentisterie ( achat  
 Matériel et produits )            1000€  
 Total                                  18 500€ 
 
Gestion de cas particuliers grâce à la présences de s médecins        
bénévoles :    

Cas de pathologies graves  : des parrains prennent en charge des  
dépenses maladies dont le cout exhorbitant ne peut être assuré par 
Terre des Enfants : 

  *Enfant atteint d’une malformation à la  vessie – opération à  
  Tana - 700€ 
  *Mère de famille atteinte d’un cancer : paiement de séances de  
  chimio ( 1500€ ) et parrainage d’un enfant de la famille pour   
  assurer son avenir  
  *Jeune fille de 20 ans ayant perdu 8 dents suite à une dévitali 
  sation : pose d’un appareil dentaire : cout 110€ 
  *enfant Joel  atteint d’une tumeur au cerveau, malheureuse 
  ment décédé  (Mars 2013 ) avant de pouvoir envisager une  
  évacuation sanitaire : mise en place d’une aide à la famille 150€ 
  et  parrainage du  frère  
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  *Francine atteinte de toxoplasmose  s’étiolait suite à un traite 
  ment par plantes médicinales  qui ne donnait pas de résultats.  
  Une prise d’antibiotiques apportés de France a résolu ces sou 
  cis et l’ amélioration quasi –immédiate à redonner le sourire à  
  cette filleule !  
 

   *Cas des jeunes filles non parrainées et scolarisées à l’école  
  FAV  
  Aides à  ces jeunes filles pour assurer une scolarité dans de  
  bonnes conditions : les frais de scolarité couvriront outre l’éco 
  lage, un repas complet à midi et la  couverture médicale sur  
  l’année d’apprentissage.  
 
   *Le maçon travaillant pour Terre des Enfants bénéficie égale 
  ment d’une  couverture médicale.  
 
Nos bénévoles « médicales » Florence et Cathy ont animé une Réunion  
d’ information auprès des mères de famille  de nos parrainés : contra-
ception,  MST, hygiène, suivi sanitaire des enfants. 

Réunion qui a eu un réel succès ( 50 personnes dans la salle + au-
tant debout dans les couloirs ! )  

Les questions posées, l’intérêt manifesté ont montré l’importance 
d’une telle réunion qui s’avère précieuse en termes de suivi sanitaire. 

Le dispensaire a été contrôlé et rangé comme chaque année avec 
l’aide de Sylvie, assistante du Dr Hari. 

Du matériel non utilisable au dispensaire  a été offert à l’hôpital  
avec des remerciements touchants de la part du responsable du  service 
pédiatrie    

Sylvie, l’assistante de notre Dr Hari, a suivi une formation d’aide soi-
gnante en 2012. Elle est en mesure d’ intervenir en Assistance médicale : 
Pansements, points de suture, injections, soins de plaies , pose de perfu-
sions ; félicitations à Sylvie ! c’est un plus pour notre ONG !!!   

 
 Dentisterie et Kiné  
Dr Renaud  ( qui remplace Dr Simon, parti en retraite ) et Mme Jo-

siane Kiné prennent en charge les parrainés de l’ONG gratuitement. 
DR Renaud et Josiane, tous deux anciens parrainés offrent ce 

temps de consultations sans rémunération à l’ONG . Merci à eux !  
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BRAVO DONATIEN 
La réussite de nos filleuls, nos fiertés ! 
Donatien est parrainé par le groupe de Clarensac, sans cette aide il n’aurait 
jamais pu envisagé ces études . 
Merci aux marraines et bravo à Donatien !  
« Bonsoir Monique ! 
J’ai des bonnes nouvelles pour vous, ma soutenance a été faite 
aujourd’hui le 09 juillet 2013 vers 10 h 00 min, heure locale ici à 
Madagascar bien sûr. Je profite alors de l’occasion d’annoncer 
la bonne nouvelle pour vous. 
J’ai déjà aussi reçu le parrainage que vous avez envoyé. Pour ce-
la, je vous en remercie encore une fois et que Dieu vous protège 
tout au long de votre carrière, mais pour la vie.  
Je n’ai pas eu le temps de collecter toutes les photos que nous 
avons pris lors de la soutenance. Mais d’ici quelques jours, je vais 
envoyer les photos prises avec les membres du jury. J’ai obtenu 
donc le certificat en Master 1 à la Faculté des Sciences, de tech-
nologies et l’environnement de l’université de Majunga. Mon 
prochain objectif c’est donc de continuer pour obtenir le diplôme 
en Master 2. La prochaine année scolaire débutera bientôt et j’i-
rai tout de suite faire l’inscription.  
Voilà, je vous souhaite de passer une bonne soirée et à très bien-
tôt. 
Donatien. » 
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REPOBLIKAN’I MADAGASIKARA 
Fitiavana-Tanindrazana-Fandrosoana 

***************** 
MINISTERE DE L’ENSEIGNEMENT SUPERIEUR 

  ET DE LA  RECHERCHE  SCIENTIFIQUE  
**************** 

UNIVERSITE DE MAHAJANGA 
                      ************  

FACULTE DES SCIENCES, DE TECHNOLOGIES 
ET DE L’ENVIRONNEMENT 

************ 
    DEPARTEMENT DE BIOLOGIE ANIMALE 

************ 
Parcours/Spécialité : Physiologie Appliquée à la Nutrition Animale (PANA) 

************ 
                           MEMOIRE DE MASTER 1 

************ 
                  PROMOTION: « JAOLAHY »  

************ 
      THEME : Physiologie des ruminants                                             N° : S06 4097 
 
 

 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

 
 
 

 
 

Présenté par : RABENANDRASANA Herimitsinjo Donatien   
 

      09 juillet 2013 devant les membres du jury : 
 
                      PRESIDENT  : Dr. ANDRIAMIARISATRANA Florette 
                      JUGE             : Pr. RASAMBAINARIVO John Henri 
                      ENCADREUR: Pr. RALISON FARASOLO Paule-Aimée 
      
                            ANNEE UNIVERSITAIRE : 2011– 2012 

« Stress : effets sur la consommation alimentaire et la santé des bovins » 

Université de Mahajanga 
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Madagascar – ONG Tamatave ---  Nos réussites : 

 
Une bibliothèque florissante à la Maison de Pierre  grâce à l’ap-

port de centaines de livres de tous styles : études, documentaires, romans, 
magazines. Ces livres, offerts par de généreux sponsors du Gard ( établis-
sements scolaires – merci collège de Vergèze ! ) bibliothèques, médiathè-
ques … font la joie des jeunes parrainés et étudiants. Chacun y trouve les 
connaissances nécessaires pour avancer dans ses études. La salle d’étu-
des,  toujours bondée, permet aux jeunes de travailler avec les bons 
conseils de Liva, bibliothécaire attentif. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Parmi les familles d’accueil  qui s’occupent d’enfants parrainés 

souvent orphelins, celle de Tante Agathe  fait notre fierté : 7 orphelins par-
rainés  sont sous la responsabilité de cette maman qui consacre son temps 
à l’éducation de ces enfants : 2 chambres, une cuisine , une grande cour 
où peuvent jouer en toute sécurité les enfants. Une vraie famille qui fait 
plaisir à voir, des liens affectifs 
chaleureux . En 2012, l’électricité 
a pu être installée pour la somme 
de 300€.   
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MADAGASCAR : silence on coule …  

 
 Lire l'article sur Jeuneafrique.com : Madagascar : silence, on coule... le premier 
site d'information et d'actualité sur l'Afrique  
 
 Depuis plus de quatre ans, le pays traverse une grave crise politique, éco-
nomique et sociale...  
Chronique d'un naufrage qui ne semble pas près de s'arrêter. 
 
Désastre politique et diplomatique  
  Désastre politique : alors que la transition ne devait pas durer plus de 
quelques mois (promesse de Rajoelina), elle a entamé, le 17 mars, sa cin-
quième année, et semble ne jamais devoir en finir, à cause d'une classe 
politique plus divisée que jamais, comme en témoigne le nombre de candi-
datures à la présidentielle (41) et l'incapacité de ses deux figures principa-
les, Rajoelina et Ravalomanana, à dépasser leur haine réciproque. 

 Ainsi la date de l'élection, le 8 mai, repoussée au 24 juillet, a-t-
elle encore été reculée, en raison du blocage consécutif aux candidatures 
controversées de Rajoelina, de Lalao Ravalomanana, l'épouse du chef de 
l'État déchu, et de l'ancien président Didier Ratsiraka. 

Désastre diplomatique aussi : boudé par les bailleurs de fonds et 
exclu des principales organisations internationales, le régime de transition 
n'a jamais réussi à briser son isolement.  

Désastre économique et social, enfin. Les données fournies par la 
Banque mondiale font froid dans le dos. Plus de 92 % de la population 
(estimée à 21 millions d'habitants) vit avec moins de 2 dollars par jour, soit 
10 points de plus qu'en 2008. La crise a entraîné la perte de 6,3 milliards 
de dollars (4,8 milliards d'euros) et de dizaines de milliers d'emplois, si bien 
qu'en 2013, le revenu par habitant est retombé au niveau de celui de 
2001...  

 
 République confisquée  

Dans les « bas quartiers » - la banlieue pauvre de Tana -, situés 
bien souvent dans des zones inondables, la misère est structurelle. Mais, à 
en croire les habitants, elle empire. « Ici, peut-être 85 % des gens sont au 
chômage. Ils ne mangent qu'une fois par jour, et rares sont les enfants qui 
vont à l'école car la scolarité est trop chère, déplore Haza Ramafatraona, 
président d'une fédération qui regroupe 44 associations des bas quartiers.  
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 « Ce n'est pas seulement la révolution de 2009 qui a été confis-

quée, mais toute la république », regrette un juriste qui, parce qu'il travaille 
avec l'administration, souhaite rester anonyme. « Sous Ravalomanana, 
poursuit-il, l'État était déficient. Aujourd'hui, il est défaillant. Personne ne 
respecte plus la loi. » 

 
 En quatre ans, l'insécurité est devenue la première préoccupation 

des Malgaches. À Tana, pas un jour ne passe sans qu'une attaque à main 
armée (souvent des kalachnikovs louées par des agents des forces de l'or-
dre) n'ait lieu. « Franchement, je ne me suis jamais senti autant menacé. 
On a peur, désormais. Peur de sortir en 4x4, de porter un costard-cravate, 
de montrer qu'on n'est pas dans le besoin », témoigne un homme d'affaires 
qui ne se déplace plus sans son revolver depuis qu'il a été attaqué à son 
domicile, il y a quelques mois. « La situation est très tendue, admet le gé-
néral Richard Ravalomanana. On craint une forte explosion sociale. » 

 
Le 13 juin, dans la rubrique des faits divers du quotidien L'Express 

de Madagascar, on pouvait lire comment des hommes armés de kalachni-
kovs avaient attaqué un débit de boisson pour un butin de 1,4 million d'aria-
rys (moins de 500 euros), dans quelles conditions six voleurs de zébus 
avaient été abattus par des villageois dans le Sud, et de quelle manière la 
police avait mis la main sur 36 tortues braconnées et destinées à l'exporta-
tion. 

Les trafics juteux ont explosé : les tortues donc, mais aussi le bois 
de rose (des milliers de rondins coupés dans le Nord-Est et exportés vers 
la Chine en dépit des interdictions), l'or( des tonnes évacuées hors du pays 
en infraction avec la loi), les zébus (des dizaines de milliers de têtes volées 
dans le Sud), les pierres précieuses ou encore l'ilménite (employé dans la 
fabrication de pigments blancs). Même la terre, si sacrée dans ce pays, fait 
l'objet de transactions illégales chiffrées à plusieurs millions d'euros. 

 
« La corruption est partout », se désole un collaborateur de Rajoeli-

na, comme pour absoudre son patron . Elle commence au bas de l'échelle, 
au niveau des gendarmes et des petits fonctionnaires, se poursuit au sein 
de la magistrature où, selon le Premier ministre, Omer Beriziky, elle « est 
devenue une raison d'être » ; et frappe jusqu'à la tête de l'État.  
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Les rumeurs visant des proches de Rajoelina sont persistantes. Et 

lorsqu'elles sont relayées par un patron d'entreprise réputé intègre, un am-
bassadeur particulièrement bien informé, un officier placé au coeur du sys-
tème, il est difficile de les ignorer. « Nous sommes dans un réseau ma-
fieux, où certains businessmen profitent de leur proximité avec le pouvoir 
pour s'enrichir », peste l'un d'eux. 

 
Entre 2008 et 2012, le pays a dégringolé de la 85e à la 118e place 

du classement de l'ONG Transparency International selon l'indice de per-
ception de la corruption. Dans les locaux du Bureau indépendant anticor-
ruption (Bianco), on ne peut que déplorer cette évolution. Alors que tous les 
indicateurs montrent que ce fléau gagne du terrain, le budget de l'institu-
tion, lui, ne cesse de baisser.   
 
Voteront, voteront pas  

 
 En avril, tout semblait aller comme sur des roulettes. Après plus de 

trois ans de négociations laborieuses, Andry Rajoelina et Marc Ravaloma-
nana, en exil en Afrique du Sud, s'étaient engagés à ne pas participer 
à l'élection présidentielle censée mettre fin à la transition.  

Et puis, patatras ! Ravalomanana a fait de son épouse, Lalao, sa 
candidate. Didier Ratsiraka, l'ancien chef de l'État tout juste rentré d'exil, et 
que l'on croyait rangé des affaires, s'est lui aussi porté candidat.  

Andry Rajoelina, enfin, a décidé à son tour de se soumettre au suf-
frage des Malgaches, alors qu'il leur avait solennellement affirmé en janvier 
qu'il ne le ferait pas. Depuis, c'est l'impasse.  

La plupart des autres concurrents (41 en tout) s'opposent à ces trois 
candidatures - certains en appellent à l'armée -, tout comme la communau-
té internationale, qui menace les protagonistes de sanctions et a d'ores et 
déjà prévenu qu'une élection avec ces personnalités ne serait pas recon-
nue. L'équation semble insoluble. 

 Soit les Malgaches organisent la présidentielle sans le soutien fi-
nancier et technique de la communauté internationale, au risque de voir les 
résultats non reconnus et contestés. Soit ils se plient aux injonctions de 
l'étranger. Mais aucun des trois candidats ne semble prêt à faire ce sacri-
fice. En attendant, l'élection, déjà repoussée une première fois (du 8 mai au 
24 juillet), a été une nouvelle fois décalée. ….  
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La vie quotidienne à Mada : A méditer…  mai 2013 
 
 Francine *, jeune fille parrainée, va emprunter de l’argent à la sœur 
Angèle. 
 - « Nous n’avons plus rien. Ma mère, qui est lessiveuse*, ne travaille 
plus depuis 15 jours à cause de la pluie incessante*. On aurait besoin de 
10 000 Ar .* » 
 - C’est une somme ! Répond la religieuse. Je t’en prête la moitié pour 
que tu saches le prix de l’argent… 
                 Remarques  : 
 *Francine, née sans bras, a passé le BAC l’année dernière, est étu
 diante en 2° année de droit. Elle écrit au stylo e t tape à l’ordi avec 
 ses pieds… Son sourire et sa volonté sont inoubliables. 
 *Une lessiveuse gagne péniblement moins de 1 € par j. Soit plutôt 15 
 €/mois. 
 Non, il n’y a pas de sèche-linge. Pas de soleil, pas de travail, pas de 
 salaire… 
 *10 000Ar = 3,5 € 
 
Francine, maintenant parrainée, a fait la une des journaux malgaches  
 
Extraits : 
 

UNE  JEUNE FILLE HANDICAPEE  FAIT PREUVE DE BRAVOURE 

 

NOMENJANAHARY Francine, née sans membres supérieurs, est étudiante  

en deuxième année, filière sociologie, à l'Université d' Ankatso Antananarivo . 

Elle réside dans une chambre d'une cité universitaire avec ses trois  

petites soeurs qui l'aident dans toutes les tâches qu'elle n'arrive pas à faire , 

 comme porter des choses trop lourdes .  

Francine se débrouille bien avec ses deux membres inférieurs pour se coiffer,  

s'habiller, écrire, repasser, travailler avec l'ordinateur, écailler les poissons, 

 manger..... 

TEMOIGNAGE D'UN ETUDIANT, Solo : 

"  Francine est une jeune fille brave,  très sociable, souriante, très intelligente .  

Elle est toujours à l'aise , elle arrive à bien suivre les cours .  

Quand il m'arrive de m'absenter, je préfère prendre les cours que j'ai ratés dans 

les cahiers de Francine, car ses notes sont prises avec une écriture très nette . " 
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CONFIDENCES DE FRANCINE 

 " Si je suis née comme je suis, c'est la volonté de Dieu, et je sais que je peux 

 tout faire, et je lutte dans ce sens . Je suis habituée à mon état physique,  

mon handicap ne me gêne pas, car mon corps est très souple.  

Je ne peux pas porter des prothèses . Je porte toujours des vêtements  

à manches longues .  

Mon but est de réussir dans mes études, dans ma vie, pour que mes parents  

et les personnes qui m'aident en ce moment soient fiers de moi .  

Comme je suis l'ainée d'une famille de 10 enfants, je voudrais aussi être  

un modèle pour mes petits frères et soeurs .  

La mort subite de ma petite soeur m'a beaucoup affectée,  

nous étions très proches ." 

AUTRES ACTIVITES DE FRANCINE 

Francine joue à la pétanque, elle s'entraîne avec les autres étudiants .  

Mais elle a souvent des crampes, elle participe aussi à des compétitions .  

 

Structure des âges à Madagascar.   
 
Statistique (source CIA)   
Environ          2 M  d’habitants en 1900 
Estimation : 23 M d’habitants en  2013 
 

 
La moitié de la population à moins de 19 ans. 
5 % de la population arrivent à l’âge de la retraite. (Environ 60 ans) 

Ages 0 – 14 ans 15-24 ans 25-54 ans 55-64 ans 65 ans et + 

Pourcenta-
ges 

41 % 20,6 % 31 % 4,1 % 3,1 % 
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Journal Tana news – Madagascar  juillet 2013  
 
Le FAO prédit pour Madagascar, l’une de ses plus rudes périodes de sou-
dure prochainement. L’invasion de crickets exceptionnelle a été une cala-
mité de plus, après les vols de zébus dans le sud et la sécheresse. 
La prévision des pertes en récolte de riz est de 480 000 à 600 000 tonnes 
cette année. 
L’année dernière le manque à récolter était de 200 000 T. Soit une dou-
zaine de cargos de riz achetés pour éviter la famine et surtout l’inflation. Il 
faudra importer le  double au moins cette année. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
On recherche pour Mada pour conteneur 2014: 

On a toujours besoin d’étagères diverses et de placards pour les 
différents sites. Pour ranger de la vaisselle, de la nourriture, des livres, des 
vêtements, des dossiers, du matériel scolaire, du matériel divers… 

 Des armoires solides, en bois ou métal, de toutes tailles. Pas 
d’aggloméré, trop peu résistant aux chocs et à l’humidité. On peut donner 
des casiers sommaires, s’ils sont propres, ou des armoires dont on enlève-
ra les portes. Vous pouvez les repeindre ou les traiter anti-humidité s’ils ont 
un peu souffert ? 

Merci de contacter Floréal Gracia – 04 66 35 26 17  
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ROUMANIE 
 

Bonjour à tous, 
 
 Tout d’abord un grand merci aux parrains qui par leur fidélité  permettent à 
l’action de Terre des enfants de se poursuivre dans les deux écoles mater-
nelles de Moldova Noua.  
Grâce au système de parrainage 75 enfants de familles en grandes diffi-
cultés y sont inscrits, et bénéficient de la cantine : petit déjeuner, repas de 
midi. 
L’argent des parrainages est directement  versé chaque mois dans les éco-
les maternelles pour l’achat de la nourriture. Avec la hausse des prix en 
Roumanie la somme que Terre des enfants envoie, 25 Euros par enfant et 
par mois est insuffisante pour que les enfants reçoivent un réel goûter. Une 
petite participation est maintenant  demandée aux parents pour le goûter.  
Les écoles maternelles fonctionnent excessivement bien avec une bonne 
équipe d’institutrices, dynamiques. L’année scolaire est ponctuée de mani-
festations (chants, danses, poésie) où les parents sont toujours associés : 
Fête de Noël, arrivée du printemps le 1 Mars, Fête des mères et Journée 
de la Femme le 8 Mars, puis Pâques. 
 
Pourquoi Terre des enfants poursuit son action dans  les écoles      
maternelles ?  
Notre présence est un véritable soutien pour les familles, l’équipe ensei-
gnante et le personnel (gestionnaire, cuisinière, aide-ménagère) forment  
une équipe solide et compétente, et notre action s’appuie sur deux person-
nes de confiance et bénévoles nos deux représentants de Terre des en-
fants : Véselina et Mr Scobercéa. Véselina institutrice sans travail va cha-
que semaine dans les 2 écoles maternelles pour initier les enfants par le 
jeu  à la langue française, elle nous envoie photos et nouvelles régulière-
ment par Internet.  
 
 
Voici le message du 26 Mai  que Véselina nous écrit  : 
 
      «               Chers amis  de France. 
 
  L’année scolaire tire à sa fin.Les vacances d’étécommencent le  21Juin 
2013 et se terminent le 15 Septembre 2013. Mais les écoles maternelles ne 
ferment pas  et accueillent les enfants qui ne partent pas en vacances  



TDE N° 79 ETE 2013 

ROUMANIE P45 

 
Ces enfants, enfants parrainés  viennent chaque jour aux écolesmaternel-
les. Ici ils mangent, dorment et ils répètent tout ce qu’ils ont appris au cours 
de l’année  scolaire. 
En remerciement pour tout ce que vous faites pour ces enfants pauvres, je 
fais la langue française avec ces enfants. Au cours de cette année, ils ont 
appris des poésies,des chansons et  ils saventaussi compter jusqu’à  10. 
Les parents des enfants et les institutrices vous remercient pour votre gé-
nérosité et pour votre aide. 
Nous vous souhaitons bonne santé,tout le meilleur et nous attendons votre 
venue  chez nous à Moldova-Noua,en Roumanie. 
  Avec l’amitié, Véselina Braila. » 
 
Voici le message du 28 mai la directrice LaviniaAlm ajan 
 
«  Bonjour nos amis de la France. 
Je vous remercie pour votre générosité et pour tout ce que vous faites pour 
nous. Nous allons bien et j’espère que vous allez bien aussi. L’année sco-
laire se termine le 21Juin 2013 et commencent les vacances d’été. Toute 
l’année les enfants parrainés sont venus aux écoles maternelles. Ici ils ont 
appris, ils ont mangé et ils ont dormi. Aussi ils ont appris des poésies et 
des chansons en langue française avec madame Veselina. Elle travaille 
avec les enfants et aussi elle m’aide beaucoup avec les enfants parrainés. 
Nous sommes très heureux que vous aidiez ces enfants pauvres et nous 
espérons que vous continuerez. La situation dans la ville et dans le pays 
est très difficile mais nous espérons encore que la situation sera mieux. Je 
vous souhaite bonne santé et tout le meilleur. Nous vous attendons chez 
nous à Moldova-Noua. Vous êtes bienvenus. 
Avec l’amitié, La directrice LaviniaAlmajan. » 
 
Je remercie aussi Terre des enfants Dordogne, Terre des enfants Pays 
Foyen et Terre des enfants Lozère qui soutiennent l’action en  parrainant 
36 enfants. 
Parrainez un enfant en Roumanie c’est prendre ne charge ses repas à la 
cantine.  
Le montant est de 25 Euros par mois. 
Pour tout renseignement  vous pouvez contacter Séverine Finielz au 04 66 
61 66 38. 
Merci à tous.  
       Séverine Finielz.  
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    BOISSERON 
 

COUSSINS EQUITABLES 
 
Nous avons innové en les pro-
posant à la location /vente pour 
s’asseoir sur les gradins de la 
carrière nouvellement aména-
gée, lors d’un concert.  
Ils sont écologiques, car ils 
sont confectionnés avec des 
sachets plastique usagés, col-
lectés dans la nature qu’ils en-
deuillent (ils sont majoritaire-
ment noirs). Ce sont les enfants des écoles de Nouna qui ont été ainsi 
sensibilisés à la propreté de leur environnement, et récompensés avec 
le petit matériel scolaire que nous transportons dans nos valises. 
Ils sont solidaires, car ce sont les élèves de notre classe d’alphabétisa-
tion de Nouna qui les ont crochetés : l’art du crochet leur a été ensei-
gné par Michèle Faugé, une bénévole venue sur place en octobre 
2012 ; et nous avons trouvé comment découper ces sachets en longue 
lanière utilisée comme une pelote. Les élèves ont été rémunérés pour 
leur travail.  
Ils ont été transportés par un gentil voyageur (merci à Grégoire) beau-
coup plus fiable que la poste qui ne nous a pas encore livré les pre-
miers expédiés !!! 
     
Ils ont été remplis par les mamies trieuses de Boisseron avec des rem-
bourrages de peluches usagées (pas facile de « trucider » une pelu-
che…) apportées par de nombreux donateurs, pour finaliser le concept 
de récupération. 
  
Cerise sur le gâteau, ils sont fort jolis et faits avec soin.  
 
Lors du spectacle, nous proposons ces coussins au tarif de 1€ la loca-
tion, plus 10€ de caution, que nous conservons si la personne sou-
haite acheter le coussin. On nous a suggéré de les proposer sur nos 
stands d’artisanat, et ce serait un petit artisanat intéressant pour nos 
élèves, s’ils pouvaient trouver leur place dans nos salons ou nos chai-
ses longues d’été. 
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GARRIGUES STE EULALIE-COLLORGUES 

 
Pour mieux nous faire connaître dans nos deux villages, et aussi pour ali-
menter la « caisse » du groupe, nous avons organisé diverses manifesta-
tions. 
 
A l’occasion de la fête de Pâques, l’équipe a préparé des « oreillettes ». 
Nous avons été dévalisés! L’an prochain nous renouvellerons cette ac-
tion… en augmentant la capacité de production! 
 
Le 7 avril avait lieu notre kermesse annuelle au foyer de Garrigues avec à 
midi vente de gâteaux, 
LOTO l’après midi et en 
soirée apéritif et grillades. 
Soixante participants sont 
venus à notre rencontre. 
Au foyer de Collorgues, 
tous les ans, le 1er mai, 
un groupe de jeunes orga-
nise un repas  Paella. Or 
cette année il a déclaré 
forfait. Nous avons relevé 
le défi de les remplacer et 
c’est duarante personnes 
qui sont venues déguster 
une merveilleuse paella (aux dires des participants). 
 
Nos Filleuls nous donnent des soucis, en particulier Angelo, notre petit 
aveugle, qui ne peut plus être scolarisé et dont les parents renoncent à no-
tre parrainage. Le groupe envisage de tranférer ce parrainage à un étudiant 
à Polytechnique de Tanarive. D’autre part nous continuons à épauler   
Claudia qui commence une formation de coiffeuse. 
 
Lucie Mordant. 
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UZES 

 
En cette année 2013, l’Assemblée Générale de Terre des Enfants a eu lieu 
le 1er juin à UZES  à l’Hôtel Best Western. Le propriétaire de l’Hôtel a mis 
gratuitement à notre disposition une grande salle de réunion  très agréable. 
  
Les activités de notre groupe d’Uzès sont intenses. En effet la BROCANTE 
du 26 mai mobilise beaucoup de membres et amis, 8 conducteurs de ca-
mions, 4X4 et autres pour le transport des objets, mobiliers, vêtements, ta-
bleaux etc.  Mais quel succès, malgré la fête des mères. Encore un grand 
merci aux membres et amis pour leur aide. 
 
 Du 3 au 6  juin l’exposition vente  à la Galerie des Capucins, à Uzès des 
peintures et œuvres de Maurice Lagarde a remportée un grand succès tant 
des visiteurs que des acheteurs. Sa veuve Denise COLLET, membre de 
TDE Uzès, a fait un  don très appréciable pour le financement  de notre 
école LA RUCHE. 
  
Le 16 juin la photo ci-après du pique nique  des Enfants adoptés qui a eu 
lieu à ST. Jean du Gard, parle d’elle même du succès, que nous avons 
remporté à notre stand d’artisanat de Madagascar. 
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Le même soir du 16 juin, le concert d’une intensité magistrale donné Au 
Château de la Tuilerie à Nîmes par Maciej Pikulski (Pianiste) au profit de 
Terre des Enfants  a fait salle pleine  et par conséquent une belle recette 
pour notre association. 
 
  
Il en fut de même du Concert donné 
au Domaine de Malaïgue par Eric 
BRETON, pianiste universellement 
connu accompagné de la Soprano 
Lydia MAYO, soliste à l’Opéra de Pa-
ris. 
  
 
 
Grâce à toutes nos manifestations, dons, parrainages, nous pouvons finan-
cer l’ensemble des dépenses de l’école LA  RUCHE à Antananarivo. J’ai 
d’ailleurs le bonheur de vous annoncer que la REUSSITE des élèves qui se 
sont présentés au CEPCE est de 100%, nos félicitations aux élèves, à M. 
Roland, à Mme Albertine et l’ensemble du personnel. 
Bonne nouvelle : le Dr Patrick Lafont un de nos membres prendra en 
charge la santé, et les vaccinations, à partir de l’année prochaine. 
 
 
 
 NOS PROCHAINES MANIFESTATIONS : 
  
21 septembre à Uzès, salle polyvalente spectacle joute théâtrale les cri-
quets de Nîmes affronteront les Criquets de Reims. 
  
18 octobre 20heures à Uzès, salle polyvalente CONCERT de JAZZ avec 
Michel BONPAIX et son groupe. 
  
20 novembre 14heures à Uzès, salle polyvalente GRAND LOTO, 
  
15 décembre Place aux Herbes  Marché de Noël. 
 
  
 M. Edel – Vice présidente TDE, responsable de l’école La Ruche. 
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VERGEZE 
 

"Chacun a ses raisons... »  
Réflexions d’une nouvelle et jeune adhérente   

 
« Chacun a ses propres raisons d'aider son prochain et la 
mienne a été l'envie de me rendre utile à ceux qui en ont 
besoin durant mon temps libre. 
 
Cependant cela ne suffisait pas pour "choisir" qui aider. 
L'idée est vague : Me rendre utile à quoi ? Pour qui ? Com-
ment ? Quand ? Je savais juste qu'il fallait que la cause me 
touche et que je me sente concernée. 
 
L'évidence était là lorsque j'ai vu Monsieur et Madame 
GRACIA derrière leur stand "TERRE DES ENFANTS" à         
Vergèze ! 
 
            En effet, j'ai eu la grande chance de les avoir tous 
les deux en tant qu'instituteurs et j'en ai gardé un très très 
bon souvenir donc l'idée de faire partie de leur associa-
tion m'a parue soudain EVIDENTE ! 
          D'autant plus que TERRE DES ENFANTS vient en aide 
aux enfants Malgaches et que mon ami est lui-même Mal-
gache ! Tous les éléments étaient donc réunis pour que je 
sache à qui donner de mon temps. 
 
Nous avons tous plus ou moins du temps à donner et les ac-
tions peuvent être nombreuses et plus ou moins assidues.  
Les Parrains et Adhérents de TERRE DES ENFANTS ne jugent 
pas la taille de la pierre que chacun d'entre nous apporte 
à l'édifice et au contraire font tout pour faire avancer les 
choses et prendre ce que chacun a de meilleur à offrir.  
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Toutes les actions menées auprès des enfants de  
Madagascar sont tellement merveilleuses et inespérées ! 
C'est certain qu'il n'y aura jamais assez de chaleur hu-
maine et de bonne volonté réunies pour la bonne cause, 
mais TERRE DES ENFANTS fait des prouesses grâce à tous ses 
bénévoles "vazaha" qui savent au quotidien ce qu'est le 
don de soi... 
 
Bravo et Merci à tous pour les enfants de Madagascar." 
Glwadys nouvelle adhérente groupe Vergèze  

 

Le groupe de Vergèze  remercie toutes les personnes qui ont contribué 
à la réussite des manifestations du printemps 2013 : 
 

             La soirée dansante  en Avril, dans la belle salle Domitienne de Co-
dognan, a été une belle soirée avec 128 entrées, de l'ambiance  et un 
choix varié de musiques en tous genres, animation menée d'une main de 
maitre par Dan et Myriam .Merci encore à eux d'avoir offert leurs presta-
tions en faveur des enfants démunis de Madagascar :  1300€ de bénéfice  

     
  La ferrade  en Juin dans le magnifique site de la manade Cayzac à 
Beauvoisin. 
 
 
 
 
 Bravo et Merci ! 

aux cuisiniers Jacques et    
Pascal pour la  délicieuse   
paella, 
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aux serveurs au bar et au repas  à toutes celles et ceux qui dans l'ombre se 
sont activés pour  contribuer à la réussite de la journée et à sa convivialité  
aux Escoutaires qui ont animé par leurs chants traditionnels , aux conduc-
teurs de calèches qui nous ont baladé dans de beaux paysages :       
1750€ de bénéfice  
Ces sommes contribuent aux frais de transport ( total 8000€) du conteneur 
annuel envoyé au mois de Juin à Madagascar. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Les escoutaires  
          
 Un petit coucou particulier à  vous tous,  les amis,  qui êtes toujours pré-
sents au rendez - vous pour concrétiser les belles soirées de TDE.  
        Je voulais partager avec vous toutes les félicitations, les remercie-
ments et les manifestations de soutien que je reçois lors de nos soirées. 

Car c'est vous qui faites la réussite de ces moments conviviaux par 
votre présence et votre activité de "ruche"  

Les "abeilles" derrière le comptoir sont toujours très remarquées !   
Merci aux gentilles mains qui confectionnent tous les bons mets  
Merci à "nos" hommes toujours présents pour le "coup de feu" de  

    l'installation  
Merci  pour la gestion efficace de l’ intendance !  
Soyons fiers de notre équipe !   

   C'est parce que nous sommes ensemble que nos projets peuvent  
    se réaliser  

C'est parce que nous sommes ensemble que notre action sur le    
    monde peut être positive  

  Ensemble, nous sommes exceptionnels !!!        
Monique Gracia  
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               REUNION REGIONALE  
 
 La rencontre de printemps a eu lieu les 13 et 14 avril, au CART 

de Sommières, avec les responsables des associations partenaires : 
Espoir pour un enfant-Hérault, Enfance et Partage-P-O, et les Terre 
des Enfants de l’Aveyron, de la Dordogne, du Pays Foyen, et du Vau-
cluse.  

 
 L’après midi du samedi est consacrée aux divers rapports sur 

nos actions à Madagascar (lire le compte rendu de Monique Gracia) 
Puis le ‘débat de fond’ à l’ordre du jour : « groupes vieillissants, 

crise du bénévolat, crise économique, si nous devions voir se réduire 
nos budgets, sur quoi devrions nous tenir bon ? » 

Pour TDE / Gard : nous maintiendrions en priorité les actions 
propres à TDE, celles que nous avons mises en place, au fil des ans, 
et sur lesquelles nous avons droit de regard tant sur la bonne marche 
que sur l’utilisation des finances. 

La multiplication des missions par nos membres (prises en 
charge financièrement par chacun des voyageurs) permet une surveil-
lance de plus en plus pointue des budgets de chacun de nos centres. 
Un travail difficile, mais apprécié ici par nos donateurs et là bas par les 
responsables de l’ONG et de nos centres, avec qui nous pouvons tra-
vailler en partenariat efficace. 

 
 Quant au renouvellement des membres ‘vieillissants’,c’est à 

eux de transmettre le flambeau en donnant envie….en témoignant de 
ce que ce travail d’équipe au service des plus petits a pu leur apporter ; 
en relatant avec sincérité leurs rencontres avec les enfants de l’ailleurs, 
les enfants de l’impossible ; avec ces minuscules bébés blêmis par la 
malnutrition, leur jolie couleur chocolat et trop souvent aussi, leurs 
yeux, éteints par les avitaminoses ; avec ces gamins de 4 ans, aveu-
gles, aux dents déjà gâtées, aux jambes déformées, tordues par l’ab-
sence de nourriture adaptée ; avec ces filles et ces garçons quasi anal-
phabètes, parce que l’école, c’est trop cher, et un cahier aussi…alors il 
ne reste que la mendicité ou la prostitution pour ne pas mourir de faim. 

 
 En relatant aussi leurs rencontres avec ces bébés redevenus 

dorés et dodus dans nos orphelinats; avec ces enfants aux jambes en-
fin redressées, grâce aux soins et aux vitamines que nous ajoutons à la 
nourriture quotidienne avec ces enfants aveugles, plein de joie pour 
avoir reçu de quoi apprendre le braille, et aussi une flute,  
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un petit piano, pour enfin pouvoir exprimer leur envie de vivre ; avec 
ces jeunes gens si fiers et reconnaissants de nous présenter leurs di-
plômes : « Merci TDE !  merci nous répètent- t-ils … » et nous, nous 
répercutons leurs mercis aux donateurs sans qui nous ne pourrions 
rien. 
 
 Voilà comment- entre autres- nous pouvons par notre témoignage 
‘donner envie’ à de nouveaux bénévoles, à ceux qui, comme les 
‘anciens’ ne peuvent imaginer de vivre confortablement pendant que, 
quelque part un enfant meurt de faim  sans au moins tenter quelque 
chose pour le sauver. A ceux pour qui les mots partage, compassion, 
générosité, justice, ont un visage : celui d’un enfant. 
 
 
 Dimanche matin  
Les responsables d’actions font le point de la situation à ce jour, par-
fois soutenus  par des projections de photos: 
 
*Haïti et le *Togo ( Nicole Bulot)  
 
*Burkina Faso ( Régine Jeanjean) 
 
*Inde (lecture et traduction d’un courrier de Sœur Clara Pinto, respon-
sable de l’orphelinat à Andersonpet, par Régine Jeanjean) 
 
*Les hospitalisations à Montpellier : présentation par l’équipe de l’Hé-
rault  des enfants en cours de soins, et de ceux opérés depuis notre 
dernière rencontre, ici ou dans leur propre pays quand cela est possi-
ble. Fabuleux travail, qui justifie notre ‘engagement : cet enfant, cassé, 
déformé, brulé ...et si c’était le vôtre ? et si c’était nôtre ?   
 
 Nous nous séparons vers 14h, car plusieurs d’entre nous ont un long 
trajet de retour.Nous nous retrouverons les 26 et 27 octobre, sans 
doute à Mèze. 
 
Eliane Carriere 
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«  Un mariage forcé 
 
 
 De nos jours le mariage forcé est encore une réalité dans cer-
tains pays d’Afrique. Voilà un cas qui s’est produit il y a quelques mois à 
Dédougou : 
 
Il s’agit d’une élève du Centre de Promotion Sociale, Mariam.  
Arrivée au Centre par l’intermédiaire des sœurs de la Charité (Mère Té-
résa), elle fait cette année la classe de CM1, toujours la première de sa 
classe, avec une moyenne entre 8 et 9\10.  
Mariam vit avec ses grands parents maternels. Depuis son plus jeune 
âge elle guide son grand père partout dans la ville pour mendier. Son 
grand père est aveugle et c’est Mariam qui l’amène partout où il désire. 
 
 Dans ces promenades un vieux demande la main de Mariam pour son 
petit- fils. Mariam n’a pas consenti à cette demande mais malgré ce re-
fus, les grands parents acceptent toujours les dons du jeune et de la fa-
mille depuis trois ans.  
Avec l’insistance des parents, Mariam ne sachant pas quoi faire était 
obligée de dire oui, mais à condition que le jeune homme attende après 
son Certificat d’Etude Primaire pour le mariage.  
Selon le grand père de Mariam une fille ne dira jamais qu’elle est prête 
pour rejoindre son conjoint. Il faut donc passer par cette démarche pour 
réussir à la convaincre.  
 
Le jour choisi pour couvrir la tête de Mariam selon la tradition de la reli-
gion musulmane, sans l’avertir, pour ne pas attirer son attention puis-
qu’ils savent sa position, les deux familles font une organisation clandes-
tine. Une forte délégation est venue du village pour la circonstance.  
 
Mariam leur demande la raison de leur arrivée. Ils disent qu’ils sont de 
passage pour Bobo, pour un mariage. Mariam vaque à ses occupations 
comme d’habitude. Ce même jour aux environs de 10 heures elle avait 
des malaises et je lui ai dit d’aller en consultation. Comme elle suit déjà 
un traitement elle rentre chez elle pour prendre son produit. Arrivée à la 
maison, il y avait du monde dans la cour. Elle entre et voit toutes ses 
affaires bien rangées et attachées. Elle ressort à toute vitesse pour 
prendre la fuite et elle revient à l’école tout en pleurant.  
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 Je lui ai posé toutes les questions que je trouvais urgentes :  
 
« C’est ton mal de ventre qui s’aggrave ?  
Quelqu’un est-il malade ?  
Mort ?... »  
Elle répondait Non à toutes ces questions. Que faire ?  
Je lui dis donc, « Je vais chez toi pour voir ce qui se passe ». Elle me 
dit non et ajoute : « Les parents ont tout préparé pour me marier sans 
rien me dire et pourtant ils savent ma position. Je ne suis pas prête 
pour ce mariage et j’ai toujours dit que je n’aime pas le jeune ».  
Tout à coup elle aperçoit le long du mur, la famille qui arrive à sa re-
cherche. La famille de loin l’a vue. Mariam cherche refuge dans une 
salle de l’école.  
La famille arrive et demande « Où se trouve Mariam ? »  
« Nous ne savons pas où elle est partie répondis-je ».  
Ils disent : « Nous l’avons vue assise dans le bureau ».  
Ils n’ont pas voulu croire à ce que nous disions, alors ils fouillent par-
tout dans le Centre, mais en vain.  
Il est midi et toutes les élèves regagnent leur famille, mais Mariam 
reste encore cachée. La famille a rodé autour l’école pour observer 
nos mouvements. Finalement, je range le vélo de Mariam dans le bu-
reau, ferme la porte et regagne la communauté, où toutes déplorent la 
situation. Qu’allons-nous faire ?  
Nous avons réussi à amener Mariam en communauté afin de manger, 
boire et se reposer.  
Le grand père nous arrive accompagné d’une jeune dame. Après les 
salutations d’usage, nous l’écoutons le grand père. Il relate l’histoire 
comme nous l’avait dit Mariam.  
Nous lui disons que ce n’était pas normal de nos jours qu’une jeune 
fille soit mariée sans être informée de la date du mariage et en plus de 
cela sur les papiers Mariam n’a que 15 ans, donc mineure.  
« Elle vous demande d’aller jusqu’au C E P et il ne lui reste qu’un an. 
Ne pouvez-vous pas lui accorder cela ? » 
 Le grand père renchérit que c’était son souhait, mais le futur beau 
père de Mariam veut à tout prix qu’elle soit mariée maintenant et de là  
elle continuera son école. Nous lui avons dit que Mariam est à l’Action 
Sociale. Il venait dans l’espoir de la ramener à la maison. Désolé de 
notre réaction il rentre chez lui. La nouvelle femme est désormais dans 
notre communauté. La nuit, il y eut des gens venus voir si Mariam était 
chez nous.  
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 Pour notre sécurité et avec les conseils reçus, nous présentons la 
situation à la police. Elle nous demande de dormir tranquille et le 
lendemain de ramener la fille à 8heures et elle nous accompagnera au 
niveau de l’action sociale.  
Le lendemain matin comme prévu nous nous y rendons, déjà les 
parents sont à l’Action Sociale et attendent l’ouverture des bureaux. 
Après avoir écouté les parents et Mariam, ils donnent rendez-vous pour 
l’après midi.  
A 15 heures tout le monde était là. L’Action Sociale a écouté chacun et 
surtout les deux concernés. Vous êtes les deux à nous dire ce qui se 
passe au juste et ensemble trouver une solution. Mariam relate la 
situation du début jusqu’à ce jour et termine en disant qu’elle n’aime pas 
le jeune et qu’elle ne veut pas se marier maintenant.  
Le garçon convient avec tout ce que Mariam a dit et ajoute: « Comme toi 
tu ne me veux pas, moi aussi je ne veux plus que nous continuons. Je 
voudrais que tu me rembourses tout ce que j’ai dépensé pour ce 
mariage, et cela tourne autour de 50 000frs. Il y a aussi les habits que 
j’ai payés pour toi durant ces trois ans ».  
Ce jeune est un petit commerçant donc il a dû dépenser le peu qu’il ga-
gne et cela lui fait très mal.  
L’Action Sociale tente de calmer les cœurs. Le plus gros problème qui 
reste à résoudre, est l’intégration de Mariam dans sa famille, puisque le 
grand père lui avait dit « Si tu refuses ce mariage tu ne rentres plus chez 
moi ».  
L’Action Sociale nous demande de garder encore Mariam cette nuit, le 
temps de rencontrer les parents, pour une sensibilisation. Mariam resta 
chez nous en communauté durant trois jours. L’Action Sociale après 
avoir rencontré les parents, vient chercher Mariam pour la ramener dans 
sa famille. Le grand père trouve que sa petite fille l’a humilié. Les débuts 
étaient très difficiles pour Mariam, mais de nos jours elle continue à sui-
vre ses cours au Centre Social et est encore plus déterminée dans le 
travail.L’Action Sociale suit toujours sa visite dans la famille, mais nous 
restons toujours sur nos peurs. Vont-ils laisser Mariam terminer ses étu-
des ? Comment cela va-t-il se passer ?  

Etre donnée en mariage à quelqu’un que l’on n’aime pas est une grande 
souffrance. Mariam est soutenue par ses camarades de l’école, par le 
personnel enseignant, par la communauté des sœurs. Tous disent non à 
ce qui arrive à Mariam !  
                           Un récit de :Sœur Drabo Sia Monique, responsable du 
CSPS de Dédougou Burkina Faso 
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APPEL AU SECOURS 
 

Pendant l’été nous apprenions l’urgente nécessité d ’une 
opération pour l’une de nos filleules, Katia.  
Elle a besoin d’une prothèse de hanche et ne peut d éjà plus 
marcher.    
Katia est une bonne élève, en 1ere  année de médeci ne ; 
mais son avenir est compromis par son handicap et s es 
souffrances.  
Sa famille s’est cotisée pour payer l’hospitalisati on, nous 
avons pu débloquer 400€ sur le budget santé, mais l e coût 
de la prothèse est élevé (3500€ après négociation a vec le 
chirurgien). Sa marraine et nous avons frappé à tou tes les 
portes pour l’aider, et nous présentons son cas auj ourd’hui, 
dans l’espoir que de « petits ruisseaux ». puissent  faire une 
grande rivière.  
 
Les dons sont acceptés soit au Siège, soit au group e de 
Boisseron, avec la mention « Katia ». Pour la guéri son de 
Katia, merci.  
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Manifestation des groupes et horaires des boutiques 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
UZES 

 
 
Septembre 
 
 
21 septembre 
à 20 heures 
 
18 octobre à 
20 heures 
 
20 novembre à 
14 heures 
 
15 décembre 

 
 
Exposition peinture 
 
 
Joute Théatrale 
 
 
Concert de Jazz 
 
 
Grand LOTO 
 
 
Marché de Noël 

 
 
Galerie « 12 ART » rue de la 
Bourgade 
 
Salle Polyvalente 
 
 
Salle Polyvalente 
 
 
Salle Polyvalente 
 
 
Place aux Herbes 
 

    
BAGNOLS  Boutique,                             

mercredi samedi 9h 12h 
Vêtements 

BOISSET 
GAUJAC  1er 
étage mairie 

  Boutique 

Samedi de 9h à 12h 

Vêtements tout à 1€ 

CALVISSON   boutique les lundi 14h-17h 
sauf vacances 

Ancienne gendarmerie 

NIMES 3 rue 
Porte de 
France 

  Boutique lundi 9h – 17hmardi 
à vendredi14h30-17h30 

Vêtements, livres, jouets, 
brocante, puériculture, divers 

 
LASALLE 

13 octobre 
 
1er novembre 

CONCERT 
 
Fête de la Chataîgne 

Temple  

 
BOISSERON 

30novembre 
1er décembre 

 
BRADERIE 

 
Salle des fêtes 
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Envoyez vos dons: TERRE DES ENFANTS 110 rte de la Camargue 30920 Codognan 
N° de compte de l’association: 
CCP N° 2646 14V Montpellier  
BNP N° 02223215/13 agence des Carmes Nîmes 

RESPONSABLES GEOGRAPHIQUE 

PAYS   RESPONSABLE     TELEPHONE 
 
BURKINA FASO    R. Jeanjean         
    161 rue de Piè Bouquet 34160 Boisseron 04 67 86 59 15  

__________ 
 
ROUMANIE            S. Finielz  583 ch de Philippe  
   30140 Boisset et Gaujac    04 66 61 66 38 

_________ 
 
MADAGASCAR  M. Gracia 
   104 ch Gariguette 30121 Mus    04 66 35 26 17 
 
ECOLE LA RUCHE TANANARIVE  
Maïté Edel    Place du sabotier 30700 Uzès    04 66 03 19 99 
 
PARRAINAGES MADAGASCAR 
 (Tamatave)  G. Mirlo   2 ch de la vigne  
    30870 Clarensac     04 66 81 36 64        
 (autres secteurs)  A. Olives Antinéa 2 bat A n°6  
   34280 La Grande Motte    04 67 12 15 58 

__________ 
  
INDE           E. Carrière 110 rte de la Camargue  
    30920 Codognan     04 66 35 25 51 

___________ 
 
 
ARTISANS DU MONDE       M. Carriere  ch des soulans 
       30114 Nages   04 66 35 16 87  



Siège Social   TERRE DES ENFANTS   contact@terredesenfants.fr 
   110 rte de la Camargue    T: 04 66 35 25 51 
   30920 Codognan      
 
Présidente  Eliane Carriere    e.carriere.tde@wanadoo.fr 
d’Honneur  110 rte de la Camargue    T: 04 66 35 25 51 
   30920 Codognan      
 
 Présidente  Régine Jeanjean    benovie.tde@orange.fr 
   161 rue de Pié Bouquet    T: 04 67 86 59 15  
   34160 Boisseron                                           P: 06 69 50 59 57 
 
Vice-présidente Maïté Edel     maied@orange.fr   
            3 passage du jardin des jésuites  T: 04 66 03 19 99                  
   30700 Uzès 
 
Vice-présidente Monique Gracia    moniquegracia@gmail.com 
   104 ch Gariguette     T: 04 66 35 26 17 
   30121 Mus 
 
Trésorière  Marie-Thérèse Buchot   mtkbuchot@orange.fr 
   chemin du pas du loup 
   30700 Uzès 
Conseillère  Lucienne Klein    klein.lucienne@neuf.fr 
Financière  1 ch Limousin     T: 04 67 37 60 18 
   34120 Lézignan la Cèbe 
 
Secrétaire  Hélène Gomez    helenegomez34@laposte.net 
   31 rue des Nefs Mott’land13   T: 06 14 33 56 61 
   34280 La Grande Motte 
 
Abonnements Myriam Poulet    myriampoulet@hotmail.fr 
Reçus fiscaux 165 rue Jean Monnet                               T: 04 66 88 18 15  
   30310 Vergèze 
 
Internet  Jacques Monteil     monteil.jacques@wanadoo.fr 
 
Bulletin  Alain Christol    alainchristol30@orange.fr 
   Puech Dardaillon rte St Gilles   T: 04 66 01 02 65 
   30510 Générac     P:06 01 96 67 42 
 
Adoptions  Philippe Carré    accueil.enfantsdumonde@gmail.com  
Accueil aux  110 rte de la Camargue    T: 06 62 31 88 01 
Enfants du Monde    30920 Codognan 
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GROUPE RESPONSABLE  ADRESSE     TELEPHONE 
 
Bagnols     N. Sokhatch 4 av de l’Ancyse 30200 Bagnols/Cèze         04 66 89 58 76 
                    
Boisseron     R. Jeanjean 161 rue de Piè Bouquet 34160 Boisseron          04 67 86 59 15 
 
Boisset Gaujac  S. Finielz  583 ch de Philippe 30140 Boisset et Gaujac                 04 66 61 66 38 
 
Calvisson           D. Montredon    8 rue Pereguis 30420 Calvisson          04 66 01 29 74 
 
Clarensac     G et R Mirlo 2 ch de la vigne 30870 Clarensac          04 66 81 36 64 
 
Congénies         J. Reboul Pace du jeu de paume 30111 Congenies          04 66 80 72 67 
 
Garrigues Ste Eulalie  L. Mordant   Rue André Conard 30190 Garrigues S. Eulalie  04 66 81 20 84 
 
Générac            M. Christol     Puech Dardaillon Rte St Gilles 30510 Générac         06 10 83 54 77 
 
Lasalle    C. Marin (carlos.marin30@orange.fr) la Mouthe 30460 Lasalle        04 66 85 40 81 
 
Le Ponant     H Gomez 31 rue des Nefs Mott’Land 13 34280 La Grande Motte   06 14 33 56 61 
 
Le Vigan     J. Bourrie     rue de la Tessonne 30120 Le Vigan          04 67 81 07 83 
 
Nîmes               M. Carrière Ch des soulans    30114 Nages           04 66 35 16 87 
 
St Génies    C. Noguier 4 rte du sel les jonquières 30190 St Génies  Malgoires  04 66 81 65 33 
 
Uzès      M. Edel    3 passage du jardin des jésuites 30700 Uzès         04 66 03 19 99 
     
Vergèze     M. Gracia 104 ch Gariguette   30121 Mus           04 66 35 26 17 
Artisanat     Françoise BROUSSOUS 04.66.35.40.24        Simone PAREDES   06.76.66.33.76 
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Parrainages Madagascar:  Genevieve Mirlo 2 ch de la vigne 30780 Clarensac     
     genevieve.mirlo.thibon@hotmail.fr   04 66 81 36 64 
     
    Andre Olives Antinea 2 Bat A n°6 34280 La Grand e Motte 
    andreolives@sfr.fr     04 67 12 15 58 
 
Parrainages Burkina Faso: Regine Jeanjean 161 rue Pie Bouquet 34160 Boisseron 
    benovie.tde@orange.fr 06 69 50 59 57 04 67 86 59 15 



 

TERRE DES ENFANTS 

        CHARTE 
I - Tant qu’un enfant sera exposé sans secours à sa faim, son mal, son   
abandon, sa misère ou sa peine, où qu’il soit, quel qu’il soit, le Mouvement 
« TERRE DES ENFANTS », crée à cette fin, se vouera à son sauvetage   
immédiat , direct et aussi total que possible. 
Après avoir travaillé à découvrir l’enfant et obtenu le consentement des     
Autorités ou des personnes responsables, TERRE DES ENFANTS le sauve-
ra sous la forme et à l’aide des moyens les plus étroitement appropriés à sa  
détresse. 
Dans son pays, si les circonstances s’y prêtent, ou ailleurs si tel n’est pas le 
cas, l’enfant sera donc nourri, soigné, pourvu de parents valables, ramené à 
une vie digne de ses droits d’enfant, assuré d’une assistance permanente, 
tendre et compétente. 
 
II - Étranger à toute préoccupation d’ordre politique, confessionnel ou racial, 
faisant acte de justice et non de condescendance, en cette activité exercée 
simplement de vivants à vivants, dans un effacement personnel voisin d‘un 
idéal d’anonymat, TERRE DES ENFANTS est constituée de militants béné-
voles orientés vers un objectif commun unique: 
 

Le secours de l’enfant dont il est à la fois l’amba ssadeur et    
l’instrument de vie, de survie et de consolation. 

 
Afin que nul n’en ignore: ni ceux qui sont sauvables, ni ceux qui peuvent   
sauver, TERRE DES ENFANTS tentera d’alerter et de rassembler la société 
humaine autour de la détresse infinie d’innombrables enfants. 

PARRAINAGES: 
- dans des orphelinats 
- dans leurs familles 
- collectifs 

AIDE SUR PLACE: 
- création de P.M.I. 
- construction d’école 
- aides aux dispensaires 

HOSPITALISATIONS:  
Opérations en France 
d’un enfant ne pouvant 
être sauvé dans son 
pays. Espoir pour un 
Enfants (34) 

ADOPTIONS: 
ACCUEIL AUX   
ENFANTS           
DU MONDE 


